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VIE ET FORMATION SPIRITUELLES
SELON LES "ECRITS DE DIRECTION"
DU P. G.-J. CHAMINADE
JEAN-BAPTISTE ARMBRUSTER, BORDEAUX

Le Fondateur des religieuses et des religieux Marianistes, le P. Guillaume-Joseph
Chaminade, a toujours eu le souci de la vie spirituelle des siens. II a laisse, sur ce
sujet, de multiples ecrits qui ont ete regroupes en deux volumes 1• Le premier rassemble les textes qui exposent ce qu'on est convenu d'appeler, entre Marianistes, la
methode des vertus. Le second contient deux series de textes : ceux destines essentiellement a la formation des novices et ceux, plus generaux, centres sur la conformite
a Jesus Christ.

DEUX EPOQUES, ONE UNIQUE FORMATION

De 1816, date de fondation des Filles de Marie, a Agen, jusqu'en 1828, dixieme
anniversaire de la fondation de la Societe de Marie, a Bordeaux, les ecrits de direction
developpent les diverses vertus de preparation, d'epuration et de consommation qui
sont proposees comme base de la vie spirituelle marianiste des commencements, c'esta-dire d'une premiere epoque de la formation.
En 1828 apparait le premier Manuel de direction qui ne propose plus la methode
des vertus, mais dans lequel il est question tres explicitement de la vie de foi. Les
ecrits suivants, pour la plupart, prolongeront cet enseignement sur les vertus theologales. Mais ceci ne signifie pas que la methode des vertus n'etait plus appliquee.
La date de 1828 en effet marque un tournant dans l'histoire de nos deux Instituts
religieux. Le 10 janvier, Mere de Trenquelleon, la Fondatrice des Sreurs Marianistes,
meurt saintement a Agen. Le 6 fevrier, en conseil d' Administration generale de la
1 CHAMtNADE, Ecrils de direction, Fribourg (Suisse), t. I, 1956, t. II, 2" edition, 1964. Dans Ia suite
de ce texte on utilisera le sigle: D.I ou D.II.
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Societe de Marie, il fut decide que le P. Chaminade serait libere de !'expedition des
affaires courantes pour se consacrer a la redaction des premieres Constitutions de la
Societe et a la revision de celles des Filles de Marie. Le 20 fevrier, le Bon Pere
Chaminade, dans une circulaire a la Societe de Marie expose son projet de consolider
definilivemenl ce qui a ele fail, el pour y apporler, s'il est possible, le perfeclionnemenl
que chacun de nous doily desirer. Poui cela il demande les prieres de ses religieux2 •
Done, dix ans apres la fondation de la Societe de Marie, le P. Chaminade s'active
pour lui donner enfin des Constitutions. II va done travailler davantage pour la
Societe a partir de 1828. Tandis que le P. Lalanne, a Gray, en Haute-Saone, se met a
rediger un premier texte des Constitutions, en s'inspirant de notes autographes du
Fondateur, celui-ci, a Bordeaux, avec son secretaire David Monier, commence la
redaction d'un Manuel de direction qui est destine a la Societe et se veut parallele a
celui que le meme David avait redige pour les Filles de Marie, a leur origine.
Les Constitutions de la Societe de Marie, redigees en 1828-1829, sont fort differentes
du Grand lnslilul3 , non seulement par le plan mais plus encore par la doctrine spirituelle. Celle-ci developpe !'importance de la vie theologale finalisee sur la conformite
a Jesus Christ. II etait done normal que le Manuel de direction developpe la meme
doctrine et prenne, lui aussi, une orientation nouvelle nettement. theologale. En effet,
voici que !'auteur, faisant appel au Concile de Trente, nous trace la marche que nous
avons a(enir: ce Concile nous apprend que la foi eslle commencement, le fondemenl ella
racine de louie juslification 4 • Et, s'adressant aux futurs novices de la Societe, il les
encourage: vous allez commencer une nouvelle vie, la vie de la foi 5• Ensuite est indiquee
egalement une methode plus souple de direction. Elle exige l'exercice de la foi grftce a
une connaissance plus approfondie de notre foi en Dieu, en Jesus Christ, au Saint
Esprit el en la Sainte Vierge 6 •
Cette orientation nouvelle enfin, met en relief la finalite spirituelle l!nique de nos
deux Instituts, a savoir la conformite avec Jesus Christ pour la realisation de laquelle
!'Esprit Saint et Marie jouent un role de tout premier plan. Et cette finalite christologique va desormais etre plus ou moins soulignee par tous les ~crits de direction
allant de 1828 a 1840.
2 Lellres de M. Chaminade, Nivelles (Belgique), 1930, t. II, 449, p. 308-310. Les Lellres Chaminade
seront desormais referenciees par le sigle LC.
3 On appelle ainsi Ia premiere regie donnee par le P. Chaminade aux Filles de Marie, en 1816, et
dont l'intitule exact est: lnstitut des Filles de Marie, AGMAR (Archives Generales MARianistes)
38.4.1. Les textes de cette regie sont cites dans Ecrits de direction, t. I, n• 1 a 135.
4 D. !.1248.
5 D. I. 1250.
6 D. I. 1251-1252; 1253.
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VERS UNE SAINTETE MARIALE APOSTOLIQUE

-.
Des !'entree dans une formation spirituelle il est indispensable de prendre forte-ment conscience de sa finalite qui est l'appel a la saintete, car nos Fondateurs ne
veulent pas former des ascetes mais des saints.
La maniere dont le P. Chaminade accueille cet appel a la saintete_ a partir de la
cooperation ala mission de Marie merite qu'on s'y arrete. Dans un long texte extrait
d'un de ses auteurs favoris, Jacques Marchant7, le fondateur reprend un texte du
Levitique selon la Vulgate: $ancli eslole, Soyez saints puree que moije suis saint (Lev
11,44). Apres une premiere, puis une deuxieme invitation. a la saintete, voici la
troisieme, traduite du texte latin de Marchant:
Soyez saints, en lanl que fils speciaux de volre Mere ires sainte, Marie. Vous devez eire
ses cooperaleurs pour qu'avec elle, vous puissiez, par volre travail, enfanler Jesus dans le
cmur des fideles et mellre au monde des fils de sainlele. Mes pelils enfanls, que j'enfanle
sans cesse, jusqu'a ce que. le Christ soil forme en vous (Gal 4,19)8 • .
On lit dans ce texte que les pretres sont des fils speciaux de Marie parce que, en

saint Jean, ils ont ete donnes a Marie par Jesus en croix, comme !'auteur l'explique
ailleurs9 • • Ils ont une Mere qui est tres Sainte et dont ils doivent imiter la saintete.
Mais comme fils ils sont cooperateurs de la maternite spirituelle de Marie et e_!lfantent
par leur pastorale ecclesiale, et en union avec Marie, Jesus dans le creur des fideles
qui sont, eux aussi, appeles a la saintete. Et !'auteur, comme l'a souvent fait le P.
Chaminade 10, cite la parole de saint Paul aux Galates 4,19.
Avec ce texte ancien, nous sommes comme a l'origine du charisme marial du P.
Chaminade. Cependant ce que Marchant ecrit pour les pretres, le Fondateur des
Marianistes a eu l'audace de l'appliquer aussi a tous les baptises, particulierement a
ceux, parmi les lai'ques puis les religieux et religieuses, qui ont accueilli ce charisme
comme leur vocation propre. Pour le P. Chaminade, c'est l'Eglise toute entiere qui
partage la mission maternelle de Marie, en vivant saintement en alliance avec elle, la
toute Sainte. Pour nos Fondateurs, un preliminaire a toute mission est la saintete des
missionnaires.
7 Hortus pastorum in quo continetur omnis doctrina fidei, et morum ad conciones, catechismum,
controversias, et casus conscientiae omnibus animarum curatoribus necessaria. Auctore R. D.
JACOBO MARCHANTIO pastore ... Venetiis, MDCCVIII, p. 593, 2• col.
8 CHAMINADE, Notes d'lnslructions, t. 4, 204, p. 133.
9 Hortus pastorum, o.c., p. 593, 1• col.
to Voir les references dans: CHAMINADE, Ecrits Marials, Fribourg (Suisse), 196.6, t. I, p. 16.
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SAINTETE ET PERFECTION

Grace a cette orientation vers Ia saintete, Ia formation spirituelle aura de puissants
et dynamiques soutiens. Une telle motivation est indispensable a qui veut parcourir
Ia route de perfection proposee par Ia tradition marianiste, comme deja saint Benoit
l'avait rappele a toutes les generations de moines dans le Prologue de sa Regie.
Celui qui a le plus largement presente Ia saintete comme exigence de depart en vue
de tout travail de perfection, c'est M. Lalanne, tout au debut de ses Exercices spirituels11. Ce passage presente a Ia fois Ia saintete et le chemin de perfection qui est
propose chez les Marianistes pour y atteindre 12 •
En quelques pages, grace a des textes bibliques, M. Lalanne met en lumiere le but
de toute saintete: donner la mort au vieil homme et faire vivre le nouveau 13 , puis il
rappelle !'importance des vertus theologales dans cette demarche qui doit s'achever
dans l'epanouissement de notre etre de grace, copie parfaite de notre Seigneur Jesus
Chrisl 14 •
Puis le texte presente et situe les moyens de perfection qui sont offerts dans l'Institut: les vertus de preparation, tout le travail d'assouplissement spirituel, les vertus
de consommation. C'est lorsque nous en serons arrives lil, que livrant l'iime louie enliere
a la foi, a la charite, a ['esperance, noizs travaillerons, avec le secours de la grace, a la
faire vivre de la vie du juste et de l'homme nouveau 15 •
Apres le rappel de ces enseignements fondamentaux, .nous sommes prets maintenant a faire plus ample connaissance avec les moyens de perfection qui sont traditionnels dans nos Instituts religieux.

LA METHODE DES VERTUS

LES TEXTES

Le texte le plus ancien qui presente I' ensemble de cette methode se lit dans Ia
premiere regie des Filles de Marie, le Grand lnstitut. Ensuite sont nes des textes
divers, explications et commentaires de cette demarche originale. ·
11

D. I. 644-666.
Sur Ia complementarite entre "saintete" et "perfection", voir ces deux termes dans le Dictionnaire de Ia Regie Marianisle, Rome, J988.
13 D.l.649.
14 D. I. 658.
15 D. I. 669.
12
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LES PREMIERS TEXTES

A l'origine, en 1816, oil nous nous situons ici, la methode ne comportait que quatre
vertus de preparation: le silence, le recueillement, l'obeissance, le support des mortifications. De ces vertus, l'Inslilut donnait ala fois la definition et la pratique16 • Le m~me
texte ajoutait quatre vertus de consommation: l'humilile, la modestie, la chaste abnegation de soi-meme, la renonciation aux choses du monde ou, ce qui en est l'effet: la
pauvrete 17 •
Le Grand Inslilut notait cependant que durant le temps de la mise en reuvre des
vertus de preparation, il faudra vaincre contrarieles, epreuves, tentations 18 • L'exercice
des vertus de consommation exige la victoire sur les troubles, les obstacles et le manque
de discernement 19 • Tout ce travail intermediaire .sera integre· 'dans la methode des
1816, par le Petit Institut et sera denomme l'epuration20 •
Enfin des le Grand Inslilut, I'oraison faisait partie de la methode comme moyen de
formation (D.I. 33-39). Ainsi, des la toute premiere regie, la methode des vertus,
c'est-a-dire ['alphabet de la perfection (D.I. 40b), se trouve indiquee et suffisamment
decrite. Lors de la presentation ulterieure de ces vertus, il nous faudra revenir sur ce
texte primitif.
Desormais Reglements et Commentaires vont preciser la maniere de former les
candidats grace a la methode, en m~me temps qu'ils apportent de nouvelles lumieres,
fruit de I' experience et de I' extension de l'Institut21 •
A partir de 1816 pour aider chefs et meres de zele, deux Manuels de direction seront
rediges. Le premier le fut par M. David Monier, le secretaire du Fondateur, qui avait
compose, sous la direction du P. Chaminade, le Grand lnslilut dont !'article 445
annonr,;ait un ecrit22 •
Ce long texte intitule: Direction sur l'lnslilut des Filles de Marie23 explique chaque
vertu et donne des conseils sur la maniere de proceder pour que cette direction
D. I. 7,9-12 pour Ia definition et D. I. 13-18 pour Ia pratique.
D. I. 21-31.
18 D. I. 19.
19 D. !.32,37.
20 D. I. 142. L' Instilut de Marie de 1818, adaptation du precedent pour Ia Societe de Marie, donne
les memes indications, ce qui signifie que Ia methode etait bien pour les deux ordres religieux: D.
I.151-154.
21 Cf. dans D.I. les textes E (163-224), F (225-310), G (311-388), H (389-395).
22 D. I. 110 et note 27. II est a presumer que David Monier fut avec le P. Chaminade a l'origine de
Ia methode des vertus.
23 D. I. 396-643; sur les circonstances de sa composition et les manuscrits, voir aussi I' Introduction
historique, p. xx-xxt.
16
17
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engendre l'air et le caractere de famille qu'on croit devoir procurer aux Filles de Marie24 •
Bien qu'inacheve, cet ecrit eut une grande influence dans les deux Instituts religieux.
L'autre manuel est l'ceuvre du jeune chef de zele de Ia Societe de Marie naissante,
Jean Lalanne. Intitule Exercices spirituels25 , cet ecrit presente certaines des vertus
ainsi que le travail d'epuration sous des points de vue nouveaux. II preconise systematiquement une methode d'assimilation qui consiste en un expose sur chaque vertu
suivi de plans de meditations et d'examens: cpnnaitre, mediter, agir pour que cet
enseignement devienne vie. Ce manuel eut egalement une grande influence; sa
methode surtout se repandit. Exposes, meditations, examens en ont fait de vrais
exercices spirituels propres aux jeunes Instituts religieux Marianistes.
Ces longs textes furent monnayes en un enseignement plus bref dans les ecrits
suivants: Direction sur l'Institut de Marie 26 , Petit manuel de direction pour les novices27. A ces textes, il convient d'ajouter une conference donnee par le P .. Georges
Caillet, a Ia retraite de 1824, a Saint-Remy26 ainsi que le resume d'une Instruction sur
les voies evangeliques faite par le P. Charles Rothea a une retraite de Saint-Hippolyte29, en 1831.

LEs TEXTES DES FoNDATEURS

Le 29 avril 1825, Mere de Trenquelleon ecrivit a Ia Maitresse des novices a Bordeaux, Mere Louis de Gonzague Poitevin : Avez-vous fait voir mes differents catechismes au Pere I Chaminade I ou aM. Caillet? ll faudrait bien qu'ils passent par /'approbation avant d'elre gardes comme partie des Reglements. Profitons de Ia vie du bon
Pere30 • En effet, Ia Mere Fondatrice aimait fixer par ecrit son enseignement en des
textes rediges so us forme catechetique. Tels soot: Petit calechisme sur les silences31 ,
· Calechisme de l'epuration 32 , Catechisme abrege de l'lnstitut de Marie 33 . II semble qu'on

24

D. I. 398.
D. I. 644-869; voir aussi l' Inlroduclion hislorique, p. xxt-xxm.
D. I. 951-1051.
27 D. I. 1052-1097.
28 D. III. 97-99 et p. 19-20.
29 D. III. 1-4 et p. 8-9.
30 Lellres de Adele de Balz de Trenquelleon, Rome, 1987, t. II, 574.7. Ces lettres seront referenciees
par le sigle LT.
31 D. I~ 870-912.
3 2 D. I. 925-950.
33 D. I. 389-395.
25
26
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puisse lui attribuer aussi: Catechisme du recueillemene4 , Catechisme de l'obeissance35 ,
Catechisme du support des morlifications36 •
A ces enseignements officiels, il faut ajouter sa correspondance gn1ce a laquelle,
entre 1819 et novembre 1827, en dix-sept lettres, on peut voir la maniere pratique
selon laquelle la Fondatrice fait vivre toutes ces vertus et surtout le dynamisme
spirituel qu'elle veut partager avec ses Sreurs37 • •
Restent enfin les textes qui sont personnellement du P. Chaminade. Outre qu'il a
inspire toute cette methode,,ill'a aussi, a l'occasin, expliquee. Aux Filles de Marie, a
Agen, lors de sa visite, du 1 au 7 septembre 1820, il fait trois Conferences: la premiere
sur la perfection et l'esprit de l' I nstitut, la deuxieme a pour titre: Personne ne sera
couronne s'il n'a vaillamment comballu, la troisieme: Soyez courageux dans le combat si
vous voulez avoir la couronne de vie38 • En un langage simple et direct, il presente aux
Sreurs ce qu'il porte lui-meme dans son creur de Fondateur. Rendant compte a Mere
Emilie de Rodat, Mere de Trenquelleon lui marque: Notre bon Pere n'est reste que huit
jours ici, pendantlesquels il nous a dorin~ plusieurs conferences sur notre saint Institut et
sur notre iwancement spirituel. Il veut que nous travaillions davantage anotre perfection,
a ['acquisition des vertus religieuses, a ['extirpation de nos vices, etc39 • Aux premiers
novices de la Societe, en 1821, apres l'ouverture du noviciat de Saint-Laurent, le bon
Pere explique le Silence des passions (D.I. 1181-1229).
Enfin il ·a toujours enseigne et promu cette methode des vertus surtout, comme
Mere de Trenquelleon, a travers sa correspondance avec la Fondatrice, avec Sreur
Celestine ou les novices des Filles de Marie, ou encore avec certains Freres40 •

LE DYNAMISME DE LA METHODE

En prenant contact avec les premiers textes, nous avons pu saisir que la methode
des vertus etait simple a ses origines. La reflexion et I' experience l'ont fait evoluer et
l'ont_rendue plus coherente. En son plein developpement elle presentait done: 1. Les
vertus de preparation qui sont les cinq silences, le recueillement, l'obeissance et le
support des mortifications. 2. Le travail d'epuration qui porte sur les obstacles exte-

31

D. I. 913-918.
D. I. 919-921.
36 D. I. 922-924.
37 LT. II, n• 352.6, 406.5, 409.2.4, 413.7, 415.7, 418.6, 419.4, 469.7-8, 488.3-6, 537.8, 541.3-4, 587.9,
625.1-6, 629.8, 693.3, 702.7, 732.3.
38 D. I. 1132-1146; D. I. 1147-1168; D. I. 1169-1180.
39 LT. II. 406.5.
40 L'ensemble des textes sont cites dans Ecrils de direction I. Introduction hislorique, p. XLII-XLVIII.
35
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rieurs et les obstacles interieurs. 3. Les vertus de consomma:tion qui sont: l'humilite,
Ia modestie, Ia chaste abnegation de soi-meme et Ia renonciation au cree c'est-a-dire
' Ia pauvrete.
Ce schema integre un ensemble de demarches psycho-spirituelles qui relevent des
vertus morales. Celles-ci constituerent des l'origine de nos deux Instituts le cadre de
Ia formation au noviciat puis des premieres annees de Ia vie religieuse. Depuis, elles
ont toujours seduit Ies· religieux car elles contiennent une richesse qui nous est
adaptee et qui doit preparer les candidats a Ia vie religieuse Marianiste.

LES VERTUS DE PREPARATION: HABITER EN SOI-MEME

Sens et limites de ces verlus

Telles qu'elles sont presentees primitivement, les vertus dites de preparation sont
destinees a apprendre progressivement aux candidats a assumer leur vie instinctive
pour une meilleure offrande de soi-meme a Jesus Christ et pour un service des hommes plus total.
On sait !'importance de Ia maitrise de soi dans tous les etats de vie, done aussi dans
Ia vie religi~use. II n'est pas facile de devenir maitre de ses reactions qui, par definition, font agir sans reflexion et sans creur. Se recueillir devient egalement une attitude difficile dans notre monde extraverti et fascine par !'image. L'obeissance n'a
pas non plus bonne presse et affronter les mortifications peut paraitre tuer Ia spontaneite t~op' simplistement identifiee a Ia personnalite.
II s'agit done de mettre Ia reflexion et Ie creur humains a l;origine des pensees, des
paroles et des actes: construire patiemment une harmonie interieure et exterieure.
Tout dans l'etre doit devenir humain et done permeable a I' action de !'Esprit Saint
qui veut faire vivre Ies chretiens de Jesus Christ, a travers toute Ia complexite de
l'etre et de !'existence.
En plus positif, on pourrait dire qu'il faut liberer Ia liberte, aider les candidats a Ia
vie marianiste a devenir Iibres. Cela signifie non pas faire ce que I' on veut mais
apprendre progressivement a vouloir ce que I'on fait, habiter ses paroles, son esprit,
sa vie et toutes ses decisions, les faire siennes pour pouvoir mieux s'offrir pou_r le
service des autres et en toute verite au Seigneur. Car_il est impossible de donner
effectivement ce que I'on ne tient pas en ·ses mains, en sa possession.
Avant d'aborder les vertus de preparation plus en detail, I' on peut constater encore
qu'elles presentent comme un rythme respiratoire: de l'exterieur vers l'interieur (inspirer) et de l'interieur vers l'exterieur (expirer). Quand on a ete rendu attentif au
role primordial de Ia respiration dans Ia vie, a !'importance du souffle pour gerer Ia
fatigue et meme pour rythmer Ia priere, alors on comprend mieux les vertus de
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preparation, car elles apprennent a rythmer l'amour qui est tout ensemble don et
accueil.
On peut ne pas saisir d'emblee le sens spirituel de cette suite de vertus a l'aspect
bien negatif. Une seule methode permet d'y entrer: les experimenter. Alors seulement l'on peut comprendre de l'interieur comment l'Esprit Saint et Marie utilisent
ces demarches en vue d'une vie tres positive a Ia suite du Christ.
Structurer tout l'etre du baptise en vue dele preparer a Ia vie religieuse Marianiste,
tel est le sens primordial de cette methode. Elle rend ainsi plus profondement
conforme a Ia vie meme de Jesus Christ en sa periode terrestre qui le conduisit a Ia
mort par amour mais en vue de sa resurrection dans Ia gloire comme Seigneur41 •
Apres cette situation globale des vertus de preparation, il est utile maintenant de
regarder en face chaque vertu en particulier et voir comment chacune contribue a
une meilleure maitrise de soi et a un service plus efficace des autres, dans un contexte
d'obeissance communautaire.

Le silence el le recueillemenl
Le silence est de l'ordre de !'expression: devenir maitre de Ia parole qui sort de
nous-memes. Celie qui ne sail pas garder le silence, ne sail pas garder son time; l'orgueil
lui dicle c~ qu'elle laisse echapper sur elle-meme; ella charite est difficilemenl conservee,
quand elle parle d'aulrui. Telle est Ia definition que le Grand Inslilul donne du
silence42 • Une maitrise de l'ame qui doit exprimer l'humilite face aDieu et Ia charite
envers le prochain.
Tres vite I' on ajoutera ala parole d'autres facultes par lesquelles s'exprime Ia vie:
les gestes ou signes, l'esprit, l'imagination-memoire, les passions ou Ia sensibilite. Le
silence de Ia parole et celui des gestes seront appeles silences exterieurs et les autres,
silences interieurs. Toute une doctrine va se developper autour de ces cinq silences,
destines a humaniser l'exteriorisation de tout l'etre, a favoriser sa capacite d'entrer
en relation avec le monde, les autres et Dieu. Le silence de l'esprit joue un role
central car il apprend a etre attentif au present, a ce que I' on fait maintenant:
l'aujourd'hui qui favorise Ia rencontre avec Dieu toujours present a tout etre.
Le silence fait passer du cri a Ia parole, comme expression des sensations, de Ia
pensee et du cceur. Ce passage suppose que I' on soit capable de s'imposer un moment
de silence pour contrOler l'interieur, dominer les envies de crier, bref, ne parler que
lorsqu'on le veul el ne le vouloir que lorsqu'il le faul 43 •
41 C'est pourquoi, en se referant a Jean 12,24, le P. Q. HAKENEWERTH pouvait intituler sa presentation de Ia methode des vertus: Comme un grain de ble (The Grain of Wheat), car a travers cette
image du grain qui meurt, Jesus parlait de sa propre mort comme source de vie pour le monde.
~ 2 D. I. 9.
43 D. I. 682.
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Acquerir cette maitrise, grllce a la methode, revele un etre humain a lui-meme, lui
fait decouvrir ce qui !'inspire au fond de 1."1.!-i~.meme, comme l'orgueil, l'egoi'sme ou
!'intolerance. Cette maitrise permet une grande possession de soi dans les relations
avec autrui. L'Esprit Saint pourra s'exprimer par cet etre qui sait, grace au silence,
garder son time (D,I.9) au service de Dieu pour le bien des autres et la construction
d'une communaute dans les relations vraies.
Le recueillement c'est la vertu de Dieu dans le cmur de l'homme44 • La question
importante est ici: qu'est-ce qui entre en moi? Qu'est ce qui m'habite? Sur qui ou
sur quoi est centre mon etre interieur? Le recueillement est done de l'ordre de
!'inspiration, de l'interiorisation.
Mon film interieur, au lieu de le subir, je dois essayer de le maitriser, de l'orienter,
ce qui suppose un long apprentissage qui se confond pour une part avec !'initiation a
la meditation. Le recueillement permet ainsi le depassement des distractions. Il
devient une volonte d'unification et de simplification pour que tout l'etre soit centre
sur Dieu non seulement dans la priere mais aussi dans le deroulement de la vie
quotidienne. Le recueillement se vit en recreation, au· travail manuel, durant les
lectures et les etudes. Ainsi est-il a la base de toute vie interieure pour permettre une
relation personnelle avec la Trinite Sainte qui nous habite, avec !'Esprit Saint qui
no us inspire et dont no us sommes la demeure 45 •
Alors le recueillement favorise cette attitude constamment recommandee par nos
Fondateurs : la presence de Dieu, ou mieux, la presence active a Diim. Le recueillement oriente et dirige vers Dieu, grllce a la foi, la vie de tout baptise et le prepare a
une fervente vie theologale.

L'obeissance et le support des mortificati_ons
Telle que l'obeissance est presentee dans le Grand Institut, elle est de l'ordre de
!'expression et consiste principalement a apprendre a cooperer avec d'autres, en
communaute et dans les ceuvres; a s'accepter comme membre d'un corps, en depassant les solitudes egoi'stes, l'enfermement sur soi-meme, le quant a soi dans la vie
commune; a apprendre serieusement a participer a la bonne marche des groupes
auxquels on appartient, car l'union fail la force, aimait a repeter le Fondateur; enfin
a admettre comme un bien, la personne et le role des responsables, et done vivre un
esprit de service pour une action concertee dont je ne suis pas necessairement l'inspirateur46.

44
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D. I. 10.
D. I. 10.
D.I.11.
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Cette obeissance active a comme finalite de rendre possible, a travers les mediations humaines, l'obeissance active a Dieu et !'entree dans son plan d'amour sur
nous. Apprendre, comme Marie et Joseph, a cooperer avec le Christ Sauveur, grace a
l'obeissance de Ia {oi (Rom 1,5; 16,26).
Apprendre a supporter mortifications, peines et autres contrarietes, est de l'ordre
de !'inspiration, de la liberte interieure a acquerir face aux difficultes inherentes a
toute vie. 11 faut une force spirituelle, une sorte de blindage qui consiste a admettre
que si l' on veut prendre sa vie en main pour se preparer a la vie religieuse, on a
necessairement a lutter, a affronter des tentations, !'esprit du monde (D. 1.11471180) ; a depasser l'instinctif repli sur soi qui conduit a se plaindre, a se faire souffrir
soi-meme, a ne parler que de soi-meme; a apprendre la vertu de patience, c'est-a-dire
a ne reagir qu'apres avoir reflechi pour que notre reponse soit humaine et non de
l'ordre des reflexes conditim;mes ou du simple cri (D.I.12). L'on constate qu'il faut
beaucoup de force et de possession de soi-meme pour devenir patient dans la vie.
Ainsi peut-on accecter a une maturation humaine qui permet d'offrir sa vie a Dieu
parce qu'on l'a prise progressivement en main. Cette maturite permet aussi de vivre
heureux en soi-meme et en paix au sein meme des difficultes que l'on situe desormais
a leur vraie place. 11 est important d'apprendre a ne pas s'identifier a ses propres
actes pour ne pas ressentir comme une attaque personnelle la critique toujours possible de son activite.
·
Les vertus de preparation ne sont done pas, comme on peut le constater, une sorte
de moule uniformisant, mais un ensemble de propositions qui veulent amener les
candidats a une certaine structure spirituelle qui a ete jugee propre a former les
membres des Instituts religieux Marianistes. Chacun est invite a acquerir avec /'aide
de Ia grace et selon sa capacite47 ces vertus caracteristiques qui preparent a vivre le
charisme de nos Fondateurs, mais dans le respect de la personnalite de chacun.

LE TRAVAIL o'EPURATION: LA PURETE DU C<EUR

Peu developpe dans les premiers textes48 , ce travail a pris peu a peu de l'ampleur ..
Grace aux progres que les vertus de preparation ont realises, on prend conscience de
nouvelles exigences purificatrices qu'inspire !'Esprit de Dieu et la contemplation de
Marie Immaculee et toute Sainte. L'amour de Dieu s'est lui aussi approfondi et
s'exprime par une exigence plus grande de purete de creur49 •
47
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Ce travail est presente habituellement comme une lutte contre des obstacles qui
peuvent etre exterieurs ou interieurs. Mais cette double division des obstacles n'est
pas primitive et le Grand Institut, plus sobre, precise seulement qu'il y a des contrarietes a vaincre par la douceur, des contradictions ou epreuves a affronter par la constance,
des tentations a depasser par la pratique des vertus contraires 50 •
Le but du travail d'epuration est d'aller jusqu'aux racines des defauts et egoi'smes,
de se mettre soi-meme en cause pour que l'Esprit Saint puisse renouveler le fond
meme de l'etre, la ou !'esprit et le corps, le "je" et le "moi'' prennent racine dans
l'unite profonde de la personnalite. Il faut arracher le peche jusqu'a la racine.
Plus que pour les vertus de preparation, ce travail exige un discernement et une
profonde connaissance de la personne. Un guide spirituel a ici sa place pour apporter
lumiere et conseil. Il peut aider egalement a maintenir le cap sur Jesus Christ et a
soutenir la volonte d'amour qui risque de ne pas perseverer dans un travail parfois
ardu. Tel est aussi le role de l'oraison51 et done celui de la grilce de Dieu qui agit en
chacun.
Par ce travail d'epuration, l'on arrive a situer dans la vie spirituelle la ·valeur
positive et pleine d'amour de certaines vertus comme le renoncement, la mortification, !'abnegation, la penitence et le sacrifice52 • Cependant elles sont seules capables
de realiser cette purification si indispensable, ce creur pur qui seul peut voir Dieu. De
plus, religieuses et religieux sont appeles .plus specialement a communier au mystere
pascal de Jesus qui est mystere de mort pour devenir mystere de vie et de gloire.

LES VERTUS DE CONSOMMATION : VIVRE DANS LA VERITE

Comme celles de preparation, les vertus de consom!Dation sont au nombre de
quatre et peuvent etre, a cause de leurs affinites, groupees deux par deux: l'humilite
et la modestie, !'abnegation de soi-meme et la renonciation aux choses creees, c'est-adire la pauvrete53 •
Apres toutes les demarches spirituelles precectentes, ces quatre vertus ou attitudes
fondamentales veulent etablir dans la verite tout candidat a la vie religieuse Marianiste : verite sur soi-meme, grilce a l'humilite et a son exp'ression, la modestie ; verite
sur Dieu, ce qui entraine une totale abnegation de soi et s'exprime dans le refus de
toute propriete des choses creees, la pauvrete (D.I.24-31).
D. I. 19.
D. I. 37.
52 Cf. HoFFER, Paul-Joseph, La vie spirituelle selon les ecrils du P. Chaminade, p. 163, note 10 ..
53 D. I. 24-31.
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L'humilite et la modestie
L'humilite permet de se reconnaitre jusqu'au plus intime de son etre comme creature, c'est-a-dire comme un etre entierement eta tout instant revu de Dieu, Createur
et Pere. Done accueillir en soi comme une grace le fait que l' on est cree par Dieu. Le
peche d'orgueil est le refus de cette dependan~e tandis que le cceur humble recherche
et vit avec joie cette relation ontologique que tout etre a necessairement avec le Dieu
Createur. Il aspire apr¢s Dieu qui vient eclairer la verite profonde de son etre et lui
manifeste l'amour unique dont il est l'objet par sa creation meme54 • L'humilite permet done de retrouver notre vrai visage en contemplant celui de Dieu et de reconnaitre notre neant en face du seul :E:tre eternel, Dieu.
Plus concretement, cette vertu apprend progressivement a vivre non par retour sur
soi mais dans une relation fondamentale au Dieu vivant: l'humilite aneantit l'amourpropre dans le cceur humain et devient la base des solides vertus55 •
La modestie est !'expression de l'humilite dans les paroles et les comportements.
Le mot lui-meme signifie moderation. ll s'agit done d'une attitude qui veut exprimer
tout le comportement moral, le juste milieu qui est la perfection de toutes les vertus
morales. En effet, si la vie theologale exige que l'on aille toujours plus loin, vers Dieu
qui est infini, la vie morale trouve sa perfection dans la moderation : ni trop ni trop
peu. La modestie a laquelle nos Fondateurs, comme tous les spirituels de leur temps,
donnaient une grande importance, veut exprimer cette perfection de la vie humaine
et de ses valeurs humbles et quotidiennes56 •
La modestie est fille de l'humilite car celui qui se reconnait creature de Dieu peut
vivre dans la verite envers soi-meme et envers les autres. Il arrive trop souvent que
l'on veuille se comparer aux autres, pensant ainsi affirmer et affermir sa propre
personnalite alors qu'il s'agit de s'accueillir soi-meme comme Dieu nous veut et nous
aime. En ~e domaine, la comparaison avec autrui est une attitude fort. nefaste.
La modestie en cherchant a placer le baptise face a Dieu son Createur et son Pere,
lui permet d'exister en lui-meme et de grandir en sa propre personnalite. Qui sait se
mettre a genoux devant Dieu, sait rester debout devant les hommes et cela humblement. Car faire de sa relation aDieu l'axe constitutif de son etre, renvoie le baptise a
devenir serviteur des autres a l' exemple du Christ Sauveur, Serviteur de Yahve et de
Marie Servante du Seigneur devenue Mere des hommes 57 •
54
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Les formes et les expressions de la modestie ont beaucoup varie avec les temps et
les cultures. Nous avons a inventer les formes qui conviennent pour aujourd'hui a
condition d'avoir bien saisi les principes inspirateurs de la vertu de modestie.

£'abnegation de soi et la pauvrete
La chaste abnegation de soi-meme est la premiere condition donnee par Jesus pour le
suivre et nos Fondateurs ont souvent rappele cette parole evangelique: Si quelqu'un
veut eire mon disciple, qu'il fasse abnegation de lui-meme (abneget semetipsum). Cette
vertu est done la demarche qui inspire tout disciple de Jesus 58 •
Le disciple se sait un etre aime de son Seigneur et appele par lui. Desormais seul
Jesus compte et non plus soi-meme. C'est, au spirituel, la revolution de Copernic. La
vie ne se cons.truit plus autour de soi, mais en vue de plaire a Jesus Christ et d'embrasser sa mission. Avee lui, pas de demi-mesures. Il demande de perdre sa vie afin
de la retrouver en Lui, le Sauveur. L'abnegation fait communier au Christ qui monte
a Jerusalem pour y offrir sa vie par amour pour les hommes.
Ainsi comprise, !'abnegation fait passer de la fidelite a la docilite. Elle est la qualite
du disciple attache a son Maitre avec tout l'amour de son cceur. Pour cela il faut
renoncer a diriger sa propre vie, comme on l'a fait dans la phase de la fidelite. La
docilite est remise de soi a l'Esprit de Jesus Christ, a ses inspirations, a ses volontes
qui sont meilleures pour nous que les notres. Telle est la racine de l'obeissance du
cceur, attitude indispensable pour s'engager par le vceu d'obeissance dans la vie
religieuse, a !'imitation de Marie.
L'abnegation de soi-meme est aussi la racine de la chastete du cceur, c'est-a-dire de
l'appartenance au Christ. Car il y a bien des manieres d'aimer: travailler ensemble,
vivre une amitie commune, se faire une totale confiance. Mais le dernier mot de
l'amour restera toujours: je t'appartiens et tu m'appartiens, je suis a toi et tu es a
mqi. La ~hastete religieuse ne peut se comprendre et se vivre que grace a cette
attitude d'amour reciproque. Et pour appartenir a l'autre il faut se renoncer a soi et
entrer en alliance avec l'autre qui, pour le religieux, est le Seigneur.
Alors seulement Jesus peut en trainer son disciple sur sa ro~te, celle de la passion
pour entrer dans sa gloire avec lui. Au disciple de suivre son Maitre comme Marie
premiere disciple de Jesus. Ne s'est-elle pas toujours offerte a l'Esprit Saint pour
faire sienne la destinee et la mission de son Fils et Sauveur, pour etre docile a toute
indication de la volonte de Dieu et finalement pour suivre Jesus jusqu'au Calvaire et.
done jusqu'en sa gloire?
L'appartenance a Jesus et la docilite a son Esprit portent le Chretien a exprimer et
a vivre, a la suite de son Maitre, le renoncement a toute possession des choses creees.
58
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Jesus, createur de tout, n'a rien voulu avoir en propre durant sa vie terrestre, pas
meme une pierre ou reposer sa tete. La renonciation aux choses terrestres, presentee
comme la quatrieme vertu de co~sommation, est destinee a faire vivre au disciple la
non-possession de la creation. II veut recevoir du Pere jusqu'a ses moyens d'existence et d'action, et cela en esprit et en realite59 •
Done devenir temoin du Christ et rechercher, comme premiere priorite, son Regne
avec les moyens pauvres, ceux du Seigneur, la saintete, la verite et la charite. Recherchez en tout premier lieu le Regne de Dieu et sa saintete, et tout le reste vous sera donne en
plus (Mat 6,33). N'est-ce pas la racine de la pauvrete evangeliqU:e, manifestation
visible que Dieu regne sur le monde et dans le creur des siens? Alors, une time
parvenue a ce point ne vii plus que de la foi, de ['esperance el de ['amour !60
Les vertus de consommation sont done des demarches qui structurent le candidat ~
la vie religieuse Marianiste et elles forment le croyant.a n'appuyer sa vie que sur Dieu
et sur les valeurs du Royaume, comme a fait Jesus lui-meme et sa sainte Mere a sa
suite. Par ces memes vertus se realise progressivement la mort du vieil homme, de
l'etre pecheur centre sur soi. Et deja prend forme, dans le candidat, un etre nouveau
qui appartient au Christ, docile a son Esprit, associe a son mystere de salut, en
Eglise. Telle fut Marie Immaculee des sa conception : ouverte a Dieu, servante du
Seigneur, livree a la personne et a la mission de son Fils, sans le moindre retour sur
elle-meme61 •

ASCESE ET ORAISON

Un des grands moyens pour mettre en reuvre la Methode des vertus, avons-nous
constate, est l'draison. Avec la connaissance de chaque vertu et sa mise en reuvre
dans la vie grftce a l'examen, il faut la meditation de ces vertus a la lumiere de la
Parole de Dieu. Car mediter l'enseignement propose par la methode est indispensable
pour l'aimer et en tirer profit pour se convertir a Oieu.
Outre cet apport specifique de l'oraison au creur de la methode des vertus, il faut
aussi reconnaitre sa place a l'oraison quotidienne qui, tout en s'inspirant d'autres
sujets, favorise l'effort ascetique sans lequella methode des vertus ne peut ni durer
dans le temps ni etre efficace62 •
II peut exister, pour qui commence un itineraire spirituel suivi comme est celui du
noviciat, par exemple, une fausse oraison qui risque de maintenir dans !'illusion, c'est59 D. I. 31.
6o
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a-dire de pousser la personne a chercher dans l'oraison (sa) propre satisfaction. Le
risque existe de se complaire dans l'oraison et ainsi de se rechercher soi-meme au lieu
de chercher Dieu : la creature prendrailla place de Dieu. Bien des chretiens cherchent
le gout de l'oraison et non pas son fruit qui est le zele a obeir a Dieu en louie chose elle
chercher el le servir en louf3 • Tel est aussi le sens des vertus de consommation en
particulier. Vertus et oraison ont done toutes deux un seul et meme but: detourner le
chretien de soi-meme et le convertir a Dieu, faire de tout candidat a la vie religieuse
marianiste un chercheur et serviteur de Dieu, ce qui est un heritage de la Regie de
saint Benoit surtout en son Prologue.
L'oraison aide l'ascese

Allons plus avant dans cette recherche de l'union de la methode des vertus et des
methodes d'oraison. Car a la meme epoque (1816-1828) le Fondateur donnait deux
methodes d'oraison qui devaient venir en aide au travail ascetique entrepris par tous
les membres des deux jeunes Instituts religieux. Dans la premiere de ces methodes
on peut lire: Ceux qui ne medilenl point, dil saint Fram;ois de Sales, sonl exclus du
nombre des hommes spiriluels. Ils ressemblenl aux animaux qui ne ruminenl pas, el qui
elaienl senses immondes dans l'ancienne loi 64 • Ces deux methodes d'oraison donnees a
cette epoque sont, en 1818, l'Aulre melhode6S, appelee ainsi pour la differencier de
celle donnee peu auparavant a la jeune communaute de la Societe par son Chef de
zele, M. Lalanne66 et, en 1821, la Methode commune qui rassemble et synthetise les
divers enseignements sur l'oraison, donnes a la meme epoque par le Fondateur67 •
II ne faut sans doute pas systematiser les ressemblances entre la methode des vert us
et les methodes d'oraison. Mais nombre de remarques faites pour l'oraison, conviennent aussi bien a l'effort de vie spirituelle.
L'oraison est ouvrage de Dieu et ouvrage de l'homme. Dans le concret, l'ouvrage
de l'homme est de beaucoup le plus developpe dans les textes. Comme pour les
vertus, pour l'oraison aussi, nous avons a prendre en charge notre role afin de permettre a l'Esprit de Dieu de mieux realiser son dessein d'amour. L'oraison et l'ascese
ont un but commun, celui de nous rendre meilleurs, plus spirituels, plus saints.
63

D. I. 38-39.
CHAMiNADE, Ecrits d'oraison, Fribourg (Suisse), 1969, n• 86 et 130. Ces Ecrits d'oraison auront
desormais com me sigle: EO.
65 EO. 122-131.
66 EO. 117-121.
67 EO. 132-154. Du texte de Ia Methode commune, on peut rapprocher les notes prises a Ia retraite
de 1818 (EO. 201-223), les conferences donnees aux Dames de Ia Misericorde, en 1819-1820 (EO. 224259), les conferences aux Filles de Marie, en septembre 1820 (EO. 260-262) et celles des retraites
donnees a Ia Societe de Marie, en 1821 (EO. 264-296) et en 1822 (EO. 297-316).
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L'oraison doit soutenir les religieux dans leurs luttes ascetiques quotidiennes, les
chaque jour, les fortifier, les nourrir spirituellement. Car l'oraison met
l'homme face a Dieu: Dieu tout simplement et uniquement Dieu68 • Et tout !'effort
ascetique ne se comprend bien que comme un effort intelligent, perseverant et
concret de vivre de Dieu et pour Dieu, ce que I' oraison realise intensement. Comme
l'ascese, l'oraison, celle doni nous parlons ici et par laquelle il {aut commencer, n'est pas
un etat passif de l't'ime, ni un moment de repos, c'est un veritable travaiZS9 • Ainsi l'oraison aide l'ascese. ·

recn~eer

L'ascese aide l'oraison
Dans ces memes ecrits sur l'oraison, le Fondateur souligne aussi que l'ascese vient
au secours de l'oraison. On peut parfois se demander si l'on est dans la methode des
vertus ou dans une methode d'oraison lorsqu'on lit des phrases comme celles-ci: Etre
mort a toutes les choses exterieures, a moins qu'il n'y aille du service et de La gloire de
Dieu. Se quitter soi-meme, n'avoir aucune attache secrete a sa propre volonte, a son gout
particulier, meme dans les choses spirituelles (Jean 17,23; 14,3). N'aimer aucun bien
que dans la vue du plus grand service de Dieu 70 •
Les vertus que l'ascese marianiste propose d'acquerir en priorite sont aussi celles
qui ouvrent le Chretien a la priere, a I' oraison71 • Car pour nos Fondateurs la vie
spirituelle est une: elle se vit dans la journee et se prie dans l'oraison quotidienne et
ces deux demarches sont inseparables.
Voila schematiquement presentee la methode des vertus qui fut proposee des la
fondation de nos Instituts a tous ceux qui voulaient s'y engager. Mais ce parcours ne
s'arrete pas la, car cette methode n'est qu'une bonne preparation morale de la personne a la vie de saint'ete missionnaire proposee par nos Fondateurs.

LA VIE THEOLOGALE
L'annee 1828, avons-nous deja vu, marque un tournant important dans la vie du
Fondateur qui se met a donner a la Societe de Marie ses premieres Constitutions et a
reviser celles des Filles de Marie. Les unes et les autres vont etre tres differentes de la
toute premiere regie," le Grand Institut. Cette nouveaute va inspirer aussi aux ecrits
68
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71 Cf. EO. 135, 2".
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de direction de cette seconde epoque, une orientation nettement differente tout en se
voulant. en continuite avec ce qui a precede.
La nouvelle epoque qui commence done en 1828, aura beaucoup de textes autographes du Fondateur. Sa doctrine spirituelle est desormais nettement centree sur la vi~
theologale et la conformite a Jesus Christ. II insistera moins sur des methodes et
donnera une grande importance a .la doctrine et a ses consequences. De cela no us
avons une illustration remarquable. Les Constitutions de la Societe de Marie de 1829
developpent deja toute la doctrine. sur la conformite a Jesus Christ que I' on pourra
lire dans celles de 1839. Cette conformite sera desormais proposee comme unique fin
de nos deux Instituts, bien que les ecrits de direction de cette seconde epoque soient,
dans leur immense majorite, destines en premier lieu a la Societe de Marie.
Pour saisir mieux toute c.ette fermentation nouvelle, il faut cependant distinguer
deux series d'ecrits de direction durant cette seconde epoque: ceux qui sont centres
davantage sur les vertus theologales, la foi surtout, mais aussi la charite et !'esperance; puis ceux qui developpen~ avec une preference marquee la doctrine de la
conformite a Jesus Christ, Fils de Marie.

LES TEXTES

Le premier texte est un manuel de Direction sur la Societe de Marie dans les voies du
salut. II date de 1828. Ce nouveau manuel se voulait une reprise de celui redige par le
meme David Monier pour les Filles de Marie, entre 1816 et 1819. La ressemblance
des titres le prouve ainsi que le parallelisme des deux introductions de ces manuels 72 •
Mais apres cette declaration preliminaire commune, le texte de 1828 differe totalement de !'ancien manuel qui presentait la Methode des vertus. Le nouveau Manuel
est ecrit pour faire commencer une nouvelle vie, la vie de la {oi a ceux que !'auteur
appelle eleves de la Societe et qui ne peuvent etre que des novices ou des postulants73 •
La source de cet enseignement est le Concile de Tren~e et son affirmation repetee par
le Fondateur: la {oi est le commencement, le {ondement et la racine de louie jus(i{ication74. .
·
La foi doit nourrir les jeunes candidats dans tous leurs trauaux, dans tous leurs
combats contre la nature corrompue, contre les ennemis invisibles de leur salut, contre les
seductions memes du siecle. Ne sont-ce pas la des allusions a la methode des vertus
dont ils doivent poursuivre syste91atiquement la mise en reuvre? La foi doit aussi les
72
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nourrir dans leurs exercices spirituels, meditations, examens, pratique des sacrements de
Penitence et d'Eucharislie, etc., bref elle doit penetrer toute la vie des novices.
On a comme !'impression, en lisant ce Manuel, que la foi doit donner un nouveau
souffle a ceux qui se preparent a embrasser la vie religieuse marianiste. La methode
des vertus s'en trouve nourrie et revigoree mais surtout completee par cette vie de
foi. Cela d'autant plus que des methodes etaient promises par !'auteur a la fin de ce
directoire75 .
Des le debut, le manuel propose l'exercice de la foi qui consiste a multiplier toujours
plus chaquejour les actes de foi, d'esprit et de camr, en la forme enseignee par les Ap6tres,
en conceuant des sentiments de foi, de confiance et d'amour, selon le Symbole des Ap6tres
et le sens plenier de la formule: je crois en Dieu76 .
Ces nombreux actes de foi doivent avoir comme objet de mieux croire en Dieu, en
Jesus Christ, au Saint Esprit et en la sainte Vierge 77 • lis sont ainsi !'expression d'une
vie de foi, de confiance et d'amour en la tres Sainte Trinite et en Marie. Cette foi du
cmur commence et consomme lajusiice, c'est-a-dire la saintete78 • Elle doit se vivre tou~
au long de la vie spirituelle, apportant a chaque etape une relation nouvelle et plus
profonde au Dieu vivant en Jesus Christ et en union avec Marie.
Un autre texte, quoique ecrit en 1832, prolonge encore sous bien des aspects les
enseignements de la premiere epoque. C'est la Pratique d'oraison mentale: Vie purgaliue79. On y lit plusieurs allusions ala methode des vertus et de longs developpements
sur la vie penitente. Cependant !'importance de la vie de foi est soulignee so~vent.
Ecrit de transition entrepris par le Fondateur durant son long sejour force, a Agen,
entre, mars 1831 et septembre 1834.

Le souci de la formation au nouiciat
II faut revenir en arriere pour evoquer un fait qui eut sur le Fondateur une grande
influence, sa decouverte de deux livrets de M. Jean-Jacques Olier. En 1828 en effet,
parut en France la premiere reedition, au 19" siecle, de 1' Introduction a la uie et aux
uertus chretiennes. Elle fut suivi de pres par celle du Catechisme chretien pour la pie
interieure. Ces deux ouvrages vont etre pour le P. Chaminade une vraie revelation.
lis inspireront les ecrits de direction a partir de 1829. Desormais le Fondateur va
citer, parfois longuement, M. Olier.
75

D. I. 1250.
D. I. 1250-1252.
77 D. I. 1253.
78 D. I. 1252.
79 EO. 400-510.
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En 1829, le P. Chaminade se mit lui-meme ala composition d'un nouveau livret de
direction intitule: Manuel de Direction ala vie et aux vertus religieuses dans la Societe
de Marie. Meme le titre de cet ecrit80 s'inspire du premier livret de M. Olier, en
orientant vers la vie et les vertus. Malheureusement, de ce nouveau Manuel, lui aussi
inacheve, nous n'avons que les Notions preliminaires, ce qui est fort decevant. Dans
cette sorte d'Introduction, l'on saisit le dessein de !'auteur qui. rappelle successivement I' objet de la foi, les trois Personnes divines et leur role respectif; ce qu'est la foi
du creur et comment y introduire les novices; la vie sacramentelle qui commence et
entretient la vie theologale et le tout appuye sur une anthropologie chretienne, fortement marquee par M. Olier.
Ce nouveau Manuel, tout comme les ecrits qui vont suivre, sont destines en premier
lieu au P. Jean Chevaux, Maitre des novices au noviciat de Saint-Remy (Haute
Saone). A travers le Pere-Maitre, le Fondateur s'adresse a tous les Directeurs, mais
!'interet principal du Fondateur est la reconstitution du noviciat apres la revolution
anti-religieuse de juillet 1830.
Aussi va-t-il envoyer au Maitre des novices, le 11 mars 1834, deux nouveaux ecrits:
Avis a un Maitre des novices et Notes sur le noviciat. Le premier texte81 est une sorte
de lettre de direction pour le Maitre des novices. Mais pour plus d'utilite, le Fondat!!ur
rend cette lettre commune a tous ceux qui sont charges dans la Societe d'une semblable
direction 82 • L'enseignement donne est celui expose dans le Manuel de 1829, mais
applique aux novices et au discernement de la vocation Marianiste. Le Fondateur y
cite largement M. Olier. Ce texte des Avis eut un destin tres honorable puisque, avec
quelques retouches, il fut insere dans les Constitutions de la Societe de Marie 83 •
Le second texte84 , les Notes, eut aux yeux du Fondateur, en 1834, une grande
importance, car il s'agissait pour lui de restructurer le noviciat. Mais le texte sera peu
utilise ulterieurement dans les Constitutions.

La formation continue
Tout en s'occupant beaucoup du noviciat, le Fondateur offre cette meme formation
theologale a tous ses religieux. Le 8 septembre 1834, il entreprend un long voyage
pour visiter ses communautes du Nord-Est de la France. C'est ainsi qu'en octobre, il
est amene a precher a Saint-Remy la retraite annuelle.
80 D. II. 1-36.
81 D. II. 37-63.
82 D. II. 37.
83 Edition de 1839 pour preciser Ia Direction du noviciat, articles 307-325, cites dans D. II. 209-226.
84 D. II. 64-77.
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Nous-avoris la chance d'avoir a la fois-c'est rare-le schema autographe du P.
Chaminade et les notes de deux retraitants de Saint-Remy, les PP. Jean Chevaux et
Jean-Baptiste Fontaine85 • Voici comment le F_ondateur commence ses notes. Cette
retraite devra renfermer trois parties: 1. Sortir de l'etat de tiedeur, sortir du peche, se
reconcilier avec Dieu (Confession). 2. Vie chretienne. Nature, effets, obligations du
Bapteme. Renouvellement et promesses du Bapteme. 3. Vie religieuse ... Renouvellement des vceux de religion.
Une telle retraite, en trois temps, exprime une preoccupation constante a cette
epoque : faire vivre, ici en une semaine, a ses religieux, les demarches fondamentales
de leur vie: l'esprit de penitence (voie purgative), la vie theologale a partir du Bapteme et jusqu'aux vreux de religion qui sont le~ grands moyens de la conformite a
Jesus Christ.
Le texte qui donne le schema le plus complet de tous les ecrits de direction spirituelle est Direction de ia Societe de Marie ou Premier jet des exercices qui precedent86 • Il
date de la meme epoque que ceux cites precedemment87 • Ce resume general est
comme un premier jet de ce que devait etre le Manuel de direction ideal et complet,
mais qui n'a jamais vu le jour. On y trouve l'ensemble de l'enseignement spirituel du
Fondateur.
La methode des vertus, arrivee a sa plenitude, est justifiee par le texte de la
seconde Epitre de saint Pierre 1,5-8: La direction que doivent d,onner les maitres des
novices n 'est point arbitraire; (... ) c'est celle que donna Jesus Christ par saint Pierre,
son vicaire sur terre. Qu'ils se penetrent bien eux-memes de la doctrine renfermee dans
l'enchainement des vertus qu'en fait le saint ap6tre88 •
La vie theologale jusqu'a la conformite a Jesus Fils de Marie y est nettement
exprimee: Nous ajoutons a ces. vertus de consommation quelques reflexions sur la vie
interieure que doit mener un bon religieux de Marie89 • Suit une presentation des trois
vertus theologales, puis cette exhortation: N'oublions pas de nous exciter a ['amour de
la ires Sainte et immacutee Vierge Marie. Nous devons surtout imiter notre Seigneur
Jesus Christ dans ce point important: c'est ['esprit de la Societe de Marie. C'est parses
soins maternels que nous deviendrons conformes a ce divin Modele 90 •
. Un dernier texte, de 1841, doit etre rappele ici. Il s'agit du Reglement general du
noviciat de Saint-Laurent, a Bordeaux. Dans sa premiere partie, il developpe l'esprit
85 CHAMINADE, Noles
86 D. I. 1230-1243.

de Relrailes, III, p. 535-544.

Cf. D. I. Introduction hislorique, p. XXXIII a XL.
Cf. Constitutions de la S.M., editron de 1839, article 336 et D. III, oil ce texte fut commente par
Je P. Charles Rothea dans ses Lellres sur la direction spirituelle, 9-93.
89 D. I. 1239.
90 D. I. 1243.
87

88
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du reglemenl qui est tout a la fois un esprit de communaute, un esprit d'obeissance, un
esprit de charite et un esprit de silence et de discretion. Car la dimension communautaire des Instituts marianistes est elle aussi d'une grande importance91 •

LA VIE THEOLOGALE VECUE

En restant aussi proche que possible des textes chaminadiens, il nous faut degager
maintenant les grandes !ignes d'une vie theologale marianiste. En voici les principales composantes :
1. L~ foi du creur a partir de laquelle le P. Chaminade a une maniere originale de
presenter les vertus theologales comme une connaissance amoureuse de Dieu en sa
Revelation, comme une sagesse.
2. La foi comme relation d'amour avec les trois Personnes divines, ce qui est !'essence de toute vie theologale.
3. La foi du cceur et la relation au Dieu Trinite, vecues en Eglise.
4. La vie theologale qui se developpe sous !'action divine de !'Esprit Saint et en
union avec Marie qui est exemplaire de foi et fidele cooperatrice de !'Esprit.

LA FOI DU C<EUR

Une intuition centrale du P. Chaminade dans le domaine de la vie theologale est de
joindre foi et charite, pour unir intimement !'esprit et le cceur du croyant qui
accueille ainsi de tout son etre la revelation de Dieu. La foi du cceur fait aimer ce que
I' on croit parce qu'on aime deja celui qui se revele; elle incite a mettre la foi en
pratique.
La charite rend la foi vivante, attrayante, exaltante et dynamique. Elle cree dans
le croyant des convictions que personne ne peut plus enlever et qui s'expriment tout
normalement dans le comportement de la personne. Cela est indispensable pour des
disciples de Jesus appeles a devenir ses temoins, ses missionnaires.
La foi du cceur inclut I' esperance, car il faut tenir dans le temps. Une composante
importante de la vie de foi, pour le P. Chaminade, .c'est la perseverance, la stabilite.
Le croyant adhere a Dieu non seulement quand tout va bien, mais surtout dans les
difficultes et les tentations. Cela lui est d'autant plus facile qu'il croit avec son cceur,
ce qui le fait deja possesseur partie! de ce qu'il possedera un jour en plenitude.
91

D. II. 241-262.
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L'esperance apporte a la: foi du creur une nouvelle dimension: l'eschatologie. Le
croyant ne vit pas seulement dans le present, il est aussi tendu vers l'accomplissement de sa foi dans la vision de Dieu. Le Fondateur aimait beaucoup commenter le
chapitre 11 de l'epitre aux Hebreux qui definit la foi comme une maniere de posseder
deja ce qu'on espere, un moyen de connailre des realiles qu'on ne voit pas encore (v. 1).
Telles sont les deux demarches dont !'esperance enrichit la foi du creur92 •
Pour vivre de cette foi du creur et la faire grandir, deux moyens sont proposes :
L'exercice de la foi 93 et !'utilisation du Credo.
Pour exercer sa foi, H est conseille de multiplier toujours plus chaque jour les actes de
foi, d'esprit et de creur. Car l'esprit peut simplement repeter des paroles, le creur les
accueille comme des paroles structurantes. du croyant. Elles deviennent priere interieure, priere du creur et force dans les tentations, ['aliment de la vie dujuste: justus ex
fide vivit9\ c'est-a-dire, le juste tire sa vie de la foi, sa foi nourrit sa vie par cette
repetition amoureuse des verites de foi et aussi par leur meditation, ce qui rend la foi
plus savoureuse, plus ancree au fond du creur grace au don de la sagesse.
Aujourd'hui nous ajouterions volontiers que l'exercice de la foi consiste autant a
poser tres consciemment des actes qui ont comme motif essentiel d'exprimer dans la
vie la foi du creur que nous avons meditee dans l'oraison.
La foi, pour le Fondateur, est toute entiere dans le Symbole des Aptltres, le Credo
qu'il utilise toute sa vie, d'abord dans la predication, puis, a l'epoque qui nous interesse, dans la vie spirituelle et pour l'oraison95 • A la suite de saint Augustin, le P.
Chaminade explique que ~credo in'; je crois en ... signifie non seulement on croit qu 'il y
a un Dieu, mais encore qu'on l'aime et qu'on espere en lui96 • Et de la sorte I' adhesion du
creur a Dieu est une adhesion theologale pleniere. La foi du creur commence et
consomme lajustice: 'corde creditur adjustitiam', la foi du creur obtient lajustice97 parce
qu'elle est unie a la charite et informee par elle98 •
De plus, durant toute sa vie, le P. Chaminade a medite et fait mediter les divers
articles du Credo parce qu'il y voyait la presentation globale de la foi chretienne. Il

Les principaux textes sur Ia {oi du creur peuvent se lire en D. I. 1251, 1252; D. II. 4, 8, 9, 21.
D. I. 1251-1252, D. II. 8.
94 Rom 1,17; D. 11.8.
95 Cf. mon article dans Ia Revue Marian isle lnlernalionale, n• 9, p. 6-17. Le paragraphe 4 de I' article traite ce qui est resume ici, Le Credo pour une vie lheologale de con{ormile aJesus Christ (p. 11-12).
96 D. II. 4.
97 Rom 10,10; D.l.1252.
98 LC. III. 632, p. 163, au P. Chevaux, le 25 juin 1832; EO. 380.
92
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pense qu'il faut souvent mediter le Credo, le prier avec ferveur pour exprimer Ia foi en
toute Ia revelation de Dieu, en !'ensemble des verites de notre foi 99 •

LA FOI DU C<EUR; RELATION D'AMOUR AVEC DIEU

La foi du creur, en particulier grllce au Credo, met le croyant en relation d'amour
avec les trois Personnes divines. II est invite a connaitre chacune personnellement et
a l'aimer. C'est Ia mise en reuvre, en plenitude, du premier commandement du Seigneur: Tu aimeras Dieu de tout ton cceur. Une telle vie est offerte a tout baptise
comme un don divin. Elle est indispensable a qui est appele a se consacrer totalement aDieu.
Les deux Manuels, celui de 1828 et celui de 1829, developpent tout un enseignement sur chacune des trois ~ersonnes ainsi que sur Marie dans Ia vie theologale. Puis
le Fondateur en tire certaines consequences pratiques.

Vie theologale envers Dieu le Pere
Dans les textes, Dieu est contemple comme Createur, Conservateur, Fin derniere 100 •
Que peut apporter au croyant ce triple regard sur Dieu?
Dieu est origine de tout: le principe, le premier, sans qui aucune suite ne peut
exister. II est le Vivant de qui vient toute vie. Son acte propre est Ia creation, le
jaillissement de l'etre par Ia puissance du .Dieu Amour.
Tout est en Dieu sans qui rien n'a d'etre, de mouvement et de vie 101 • Et cette influence
de Dieu est continue et soutient toutes les causes et leurs effets, sans les remplacer.
Tel est l'ordre du monde dans lequel nos peches mettent le des-ordre. Et le pecheur?
Dieu le menage dans sa patience 102 • Vivre en Dieu signifie aussi accueillir ses pardons,
experimenter et traduire Ia misericorde du Pere. Dieu ne nous manque jamais, mais
nous, nous pouvons manquer a Dieu. D'ou certaines consequences: Ia vie en sa
presence et le respect interieur et exterieur103 • En pareilles attitudes peut prendre racine
et se developper l'oraison continuelle 104 •
99 Le P. Chaminade recommande cette meditation des 1796 a Mile de Lamourous, Cf. LC. I. 9,
p. 12, 6", du 27.05.1796, et jusqu'a Ia fin de sa vie, en 1840, oti. il donnera aux siens Ia Methode
d'oraison sur le Symbole. Cf. EO. 511-584. Pour plus de details, voir !'article cite a Ia note 95,
paragraphe 5, p. 12-15.
100 D. I. 1255-1259.
101 D. I. 1257; Cf. Actes 17, 28.
102 D. I. 1258.
103 D. II. 117-134.
104 D. II. 188-193.
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Dans l'acte createur est inscrit aussi Ia finalite de tout, c'est-a-dire Dieu lui-meme.
Tout est pour Dieu et ne peut etre que pour lui, finalement. Rejouissez-vous d'appartenir aDieu d'une maniere si absolue et la plus elendue possible/ 105 • Ainsi sommes-nous
au service de Dieu afin de vivre pour sa gloire 10u. Le dynamisme constitutif de
l'homme c'est d'etre attire par Dieu qui fait tout pour qu'il vive eternellement aupres
de Lui, en Lui, de son propre Bonheur.
Telles sont les structurations essentielles de Ia foi en Dieu. Saint Paul, dans l'epitre
aux Colossiens, les applique au Christ: Tout est cree par Lui "et pour Lui, et il est, Lui,
par devant tout; tout est maintenu en Lui (1,16-17). Ces verites fondamentales deviennent motivations theologales de nos actes quotidiens et gardent eveillee notre conscience que nous sommes creatures de Dieu, ce qui signifie pour nous vivre l'humilite.
:E:tre maintenus par Dieu dans Ia vie, cela suscite en nous !'adoration du Dieu partout
present pour faire sa volonte. La finalite divine entretient une dynamique d'esperance qui fait tendre le croyant vers sa plenitude en Dieu. Tout ceci ne peut se vivre
que dans Ia priere dont le texte du Manuel fournit un exemple 107 •

Vie theologale envers Jesus Christ
L'enseignement ~ur Jesus est bea~coup plus diversifie dans les ecrits ·de cette
epoque. Le Manuel de 1828, redige par M. David Monier, a cette phrase qui est au
creur de Ia foi en Jesus Christ=· Toute la religion chretienne fst fondee sur Jesus Christ;
tout le culte, louie la doctrine, toutes les promesses, toutes les esperances qu'elle donne,
tirent leur source de Jesus Chrisl 108 • Un~~ telle affirmation a une immense portee. Elle ·
pourrait se traduire ainsi: le Christianisme loin d'etre une religion parmi d'autres, est
constitue essentiellement par Ia foi du creur en Ia personne de Jesus Christ, et par lui,
au Pere et a ·!'Esprit Saint, dans l'Eglise des croyants. D'ailleurs, le chretien se
definit par le Credo et non par une proclamation morale.
De Ia, le Manuel tire quelques consequences : La foi do it no us fa ire considerer Jesus
Christ, ce qu'il est en lui-meme, ses deux natures en une personne, c'est-a-dire une
saine christologie, ce qu'il est par rapport a son Pere, le Fils qui est sa gloire, sa
richesse, ses delices, et ce qu'il est par rapport a nous, notre principe, notre fin, notre
moyen (Col 1, 16-17). Ce qui nous est demande ici c'est une connaissance de Jesus
Christ. Sans elle, pas de vie theologale serieuse109 •
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109
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Vie el formation spiriluelles selon Chaminade
Cette vie theologale, toujours selon le Manuel de 1828, doit comporter respect el
veneration devanl sa grandeur ;110 elle do it susciter lout notre amour devant son amour
infini ;111 nous lenir attache a celui qui est la source de loules les graces el notre principe; 112 avoir une essenlielle el eternelle dependance de lui; vivre loujours de son esprit el
de sa vie, agir loujours par son ordre el par son mouvemenl el ouvrir loujours notre camr
a ses divines influences, car il est notre Chefil3. Pareille vie theologale envers Jesus
Christ ne peut que nous engager a vivre une entiere conformite avec lui.

Vie lheologale envers le Saint Esprit
Le Manuel de 1828 avait annonce un enseignement de foi sur le Saint Esprit114 • II
n'en fut rien, mais le P. Chaminade, dans celui de 1829, developpe longuement )a
doctrine sur l'Esprit pour en tirer de multiples consequences pour la vie theologale.
Dans ce Manuel de 1829 le Fondateur donne un des meilleurs enseignements sur
l'Esprit Saint.
Partant du. 8" article du Credo: J e crois au Saint Esprit, le Fondateur rappelle
d'abord qui est l'Esprit Saint, lroisieme personne el un seul Dieu avec le Pere elle Fils
de qui il procede115 • Car une doctrine objective sur l'Esprit' Saint doit etre au creur
d'une vie de relation d'amour avec les trois Personnes divines.
Ala suite de M. Olier, le P. Chaminade adopte la distinction entre l'Espril de Dieu
et l'Espril de Jesus Christ, denominations dues aux operations diverses que cet Esprit
produit en nous : il est appele Esprit de Dieu quand il fait participer aux perfections
et aux attributs de Dieu par les vertus de force, de puissance, de vigueur. II est
appele Esprit de Jesus Christ quand il opere en no us les vertus de Jesus dans sa vie
historique et qui comportent humiliation, abaissement: I' amour de la croix, l'humilite, la pauvrete 116 •
Desormais le Fondateur utilisera cette distinction surtout dans son precieux cahier
autographe 117 ou il traite de la double conformite a Jesus, celle avant sa mort, qui est
humilite, vecue selon I' Esprit de Jesus Christ, et celle apres sa' resurrection qui est
partage de la gloire de par l'Espril de Dieu.
Donne au bapteme puis a la confirmation qui est la Pentecote du chretien, l'Esprit
est pour nous lumiere, il dirige noire conduile, nous echauffe, nous anime de son feu
11 0
111

D.
D.
112 D.
11 3 D.
114 D.
115 D.
116 D.
117 D.

I. 1286.
I. 1287.
I. 1288.
I. 1289.
I. 1253.

II. 19-20.
II. 27; EO. 406-407.
II. 302-483.
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divin; il est notre force et repand sur nous sept dons qui sont enumeres et commentes118. Cette action du Saint Esprit fait du chretien un eire spirituel, car alors le Saint
Esprit est en nous principe de tout, le possesseur de tout nous-meme, il nous tient entre ses
bras, et il no us porte a tout ce qui lui plait 119 • En effet, il n'est et n 'habite en no us que
pour operer par nous ala gloire de Dieu; il n'est en nous que pour nous vivifier, et pour
eire le principe de notre nouvelle vie et de la vie divine doni nous devons vivre 120 • Cette
action de l'Esprit Saint s'exerce dans l'Eglise.

LA VIE THEOLOGALE VECUE EN EGLISE

La foi du creur et la relation d'amour aux trois Personnes divines sont vecues dans
la vie quotidienne grace a l'Eglise, animee par l'Esprit Saint, et a Marie. Des textes
parfois complex~s on peut degager une anthropologie chretienne qui veut expliquer
les luttes auxquelles doit faire face le chretien et le besoin qu'il a du Christ Sauveur;
une vie sacramentelle par laquelle l'homme est mis en rapport avec Dieu en Eglise et
par la vie communautaire marianiste.

Une anthropologie chretienne
Developpee surtout dans le Manuel de 1829, cette anthropologie est presentee a
travers de larges citations de M. Olier et de Pierre Caussel 121 • Des traces de jansenisme donnent une orientation exagerement negative a cette. anthropologie. Ainsi la
nature humaine, blessee par le peche, est presentee en opposition radicale avec la
grace. Dans ce cas, aucun compromis n'est possible: la vie chretienne ne peut etre
qu'une lutte engendree par des oppositions diverses.
Oppositions et lutte
Opposition corps-arne. Adam, notre commun pere, depuis son peche, a ete maudit
et avec lui nous sommes reprouves de Dieu surtout de par notre corps sorti d'Adam.
L'ame originaire de Dieu est souillee par !'alliance qu'elle a contractee avec le corps.
Dieu aime l'ame122 • Voila done une premiere opposition au creur meme de tout etre
humain; !'opposition corps-arne. Pareille position est entachee de manicheisme en
faisant du corps le lieu du mal.
118
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Opposition chair-esprit. Le bapteme introduit une nouvelle opposition. Par lui,
!'esprit de l'homme, infecte par les inclinations au peche venant d'Adam pecheur,
re<;oit des inclinations nouvelles, celles de Jesus Chris/ 123 • Les premieres sont appelees
inclinations de Ia chair c'est-a-dire de l'etre humain surtout en son "moi" domine par
l'egolsme et Ia tendance au peche, et les secondes sont appelees inclinations de I' esprit
c'est-a-dire de l'etre humain surtout en son "je" sanctifie par Dieu.
II faut bien comprendre ici que le bapteme ne regenere que l'ame en y deposant les
germes d'une vie nouvelle; mais le corps, tout comme I' ensemble du cosmos auquel il
participe, ne sera regenere qu'au retour glorieux du Seigneur, a Ia parousie. Done
nous gemissons de ce que nous ne sommes ef!{anls (de Dieu) qu'a demi (Jacques 1,18;
Rom 8,23) et dans l'attente de notre sanctification totale 124 •
De Ia une lutte entre Ia chair et !'esprit, telle que l'evoque saint Paul 125 • Cette lutte
exige de crucifier le vieil homme 126 , de vaincre l'amour-propre127 , demarches qui relevent de Ia methode des vertus.
Jesus Sauveur
Dieu notre Pere nous a donne le remede a ces situations de tension en nous
envoyant son propre Fils, Jesus. Aussi pour mieux approfondir ces verites doni la
connaissance est essenlielle, pour conduire l'ouvrage de notre sanctification a sa consommalion, il {aut considerer souvenl notre Seigneur Jesus Christ comme notre Redempleur
el notre Reparaleur128 •
Rectempteur, Jesus nous arrache a la puissance des tenebres pour nous faire passer
dans son royaume129 • Ainsi appartenons-nous a notre Redempteur dont ['esprit de vie
nous delivre de la loi du peche, bannil ['esprit du monde el assujellil nos passions a la
grace130 • II nous rend libre (2 Cor 3, 17), en attendant qu'a la fin des temps notre
redemption soil parfaite131 •
Reparateur, Jesus, second Adam, repare les desordres que les peches du premier
avaienl causes dans l'homme el dans l'univers 132 • II renouvelle l'homme en l'ornanl de
sa sainlele, de sa justice el de sa verite (Cf. Col 3,9-10). De plus il nous donne d'user
123

D. II. 11.
D. II. 11-12.
125 D. II. 13.
126 EO. 444-450.
127 EO. 495-506.
128 D. II. 14.
129 Col1,13; D.II.15.
130 D. II. 15.
131 Rom 8,23; D. II. 15.
132 D. II. 16; Rom 5, 19.
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avec moderation et selon le dessein de leur Createur de toutle monde cree qu'il purifiera
lors de son retour133 •
En contemplant ce qu'a coute a Jesus la restauration de l'homme dans l'univers,
nous pouvons saisir La gravite du peche 134 qui est offense a Dieu. L'homme pecheur est
sauve et restaure par le Dieu fait Homme et il devient fils de Dieu dans l'unique Fils.
Une vie sacramentelle en Eglise

A !'occasion de son enseignement sur la vie thei:>logale, le Fondateur developpe,
plus qu'ailleurs, le role de certains sacrements.
Le bapteme
Aux enfants d'un pere coupable, Adam, le bapteme donne une nouvelle naissimce, une
vie nouvelle, la vie spirituelle de l'ame. L'aventure chretienne commence l:L Dieu dit
de nous comme de son divin Fils: 'Voila mon fils bien-aime en qu{j'ai mis mes complaisances'. Oui, 6 chrelien, reconnais ta dignile / 135 , et vis en enfant de Dieu !136
Le bapteme met le chretien en relation de participation avec les trois Personnes
divines. Alors le Pere et le Fils nous envoient l'Esprit Saint qui nous habite 137 • Par
lui, nous sommes conduits a la saintete qui est conformite avec le Fils de Dieu,
Jesus 138 • Car le bapteme regenere l'esprit de l'homme qui re<;oit les inclinations de
Jesus Christ 139 en attendant qu'au retour glorieux du Christ la regeneration universelle
soit accomplie 140 •
La confirmation
Comme a la Pentecote, le Saint Esprit vient sur nous et nous fortifie 141 • Le Fondateur, en pretre experimente, sait que pour beaucoup de chretiens, ce sacrement a ete
mal re<;u. Il propose done les demarches qui permettent une reviviscence de ce sacrement afin qu'on puisse en vivre et qu'il soit source de force dans les luttes contre le
mal et les mauvais 142 • Cette demarche semble etre ala base du bapteme dans l'Esprit
que pratiquent aujourd'hui les mouvements dits charismatiques.
133
134
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- La'comparant au bapteme, le P. Chamina~e appelle la gril.ce de la confirmation une
nourriture solide qui, par ['operation proportionnee du Saint Esprit, nous fait croitre
spirituellement en Jesus Christjusqu'a l'age de maturite; c'est pour cela qu'on dit que la
confirmation nous rend parfaits chretiens 143 •
Bapteme et Confirmation : deux sacrements consti~utifs de toute vie chretienne et
religieuse. Ils sont la source de nos relations trinitaires et un constant appel a une
saintete de disciple et de temoin de Jesus Christ.
La penitence et la reconciliation
Ce sacrement reste celui qui, dans la vie religieuse, a tous les niveaux spirituels,
veut nous reconcilier sans cesse avec Dieu, c'est-a-dire retablir et fortifier nos relations theologales et entretenir l'etat de penitence et de ferveur, au-dela des tentations
de tiedeur144 • Ce sacrement prolonge tout au long de la vie les effets benefiques de la
voie purgative qui est l'esprit de penitence inspire par celui de Jesus Christ durant
toute sa vie mortelle145 •
I'

I

L'eucharistie
Ce sacrement a une grande imp.ort~nce pour toute vie the~logale 146 • Dans la Pratique d'oraison mentale, le Fondateur medite sur la souffrance et la mort de Jesus au
Calvaire, ou Marie ~tait tres activement presente147 • Puis il relie le Calvaire et la
Messe, et, ~travers un.e citation de saint Augustin, il rejoint la doctrine eucharistique
des Peres de l'Eglise: la victi~e ~fferte a l'Eucharistie est ala fois Jesus, son corps et
son sang, et son corps mystique, l'Eglise composee de tous les fideles. Tous les chretiens
sont offerts comme victimes, dans le.Christ, a chaque celebration de l'Eucharistie par
l'Eglise.
.
Et parce que nosrapports ~vee la sai;;_te Vierge sont des plus intimes, comme des plus
atjmirables, le_P. Chaminade ·conseille pour bien entendre la Messe et pour en retirer les
_nombreux et precieux fruits, de (nous) unir a la sainte. Vierge le plus intim_ement possible, d'entrer dans les dispositions ou elle etait sur le c_aluaire et ou elle est toujours
pendant la celebration des saints Mysteres 148 •
· Bien mieux, le Fondateur promet une instruction tout entiere sur la maniere d'entenr;lre la Messe et cela d'autant plus qu'aucun exercice de Religion n'accelere dauantage
143
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les travaux de la vie spirituelle, soil purgative, soil illuminative, soil unitive 149 • Helas!
cette instruction ne fut jamais ecrite.
Les sacrements de la foi sont done source de vie theologale et entretiennent la
ferveur de nos relations avec le Pere, le Fils et l'Esprit Saint dans l'Eglise et grace a
l'Eglise.
La vie communautaire en Eglise
Religieux et religieuses Marianistes vivent en communautes variees qui veulent
manifester qu'aujourd'hui encore, comme dans l'Eglise de Jerusalem (Actes 2,42-47;
4,32-35), l'Evangile peut etre vecu dans son esprit et dans sa lettre. L'esprit de
communaute est autant le refus d'un sterile repli sur soi que le bonheur d'etre toujours
avec son Dieu, au milieu de ses freres 150 •
Cette communaute-eglise ainsi formee est invitee a vivre de l'esprit d'obeissance 151 •
Comme la Regie de saint Benoit, celle des Marianistes etablit que l'obeissance est une
vertu essentielle du religieux car la communaute est consideree comme le lieu ou vivent
ensemble des freres qui se sont rassembles pour chercher et faire la volonte de Dieu et
non plus la leur, a l'exemple du divin Maitre, et cela grace a un chef ou superieur
representant de Dieu. Le religieux sait d'ailleurs que son superieur conspire, avec la
grace de Dieu ou la foi, contre sa mauvaise nature, et que cette mauvaise nature doit eire
crucifiee. Aussi le religieux se veut-il obeissantjusqu'a la mort, memejusqu'a la mort de
la croix, pour chanter eternellement dans le cielles victoires de l'obeissance. Cette obeissance vecue au quotidien est le meilleur chemin pour entrer, a la suite du Christ, dans
la mission meme que le religieux rer;oit par la mediation de· son lnstitut et de ses
superieurs.
Le religieux sait aussi que sans la charite fraternelle, la vie de communaute serait
intolerable, car la charite seule unit dans le Seigneur des personnes diverses que I' Esprit
Saint fait vivre ensemble pour manifester l'Eglise du Christ152 • Cet esprit de charite
s'incarne dans les attitudes les plus diverses qui rendent sa charite expansive comme
celle de Dieu; elle s'etend a tous les membres de la communaute, sans acception des
personnes, qui toutes sont egales a ses yeux, parce qu'elles lui representent toutes Jesus
C!zrist 153 •
Enfin, une communaute dite religieuse se doit de vivre ['esprit de silence et de
discretion 154 • Celui-ci a pour objet de mettre un {rein a la langue et aux diverses passions
149
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qui y ont rapport. Il ne consiste pas seulement a savoir se taire lorsque la regie defend de
parter, mais encore a savoir moderer et la langue et le cceur. Nous voyons ici comment
les vertus de preparation contribuent a !'edification d'une communaute religieuse,
car celui qui a ['esprit de discretion et de silence, est une benediction pour les communautestss.

VIE THEOLOGALE AVEC L'ESPRIT SAINT ET AVEC MARIE

La vie vers Dieu n'est pas facile pour l'homme. Elle est fruit de la grace de Dieu.
Pour nous former a cette existence nouvelle, la docilite a !'Esprit .Saint et l'exemplarite de la vie theologale de Marie ainsi que son action maternelle, nous sont particulierement necessaires.

La docilite active

a l'Esprit

Saint

L'Esprit Saint nous conforme a Jesus Christ et nous fait vivre de sa propre vie, affirme
le P. Chaminade156 • II donne ensuite plusieurs attitudes concretes qui permettent de
se livrer a !'action de !'Esprit Saint afin qu'il puisse accomplir sa mission de rendre
saint le comportement de l'homme sauve par Jesus Christ 157 • Avec saint Paul, le
Fondateur nous dit: ne contristez pas le Saint Esprit qui habite en vous (Cf. Eph 4,10).
Priez souvent !'Esprit Saint: Viens, Esprit Saint. Vivez la grace du sacrement de la
confirmation par laquelle le Saint Esprit communique abondamment toutes les forces
qui sont necessaires pour devenir parfait chretien et nous fait croftre spirituellement en
Jesus Christ jusqu'a l'age de maturite (Cf. Eph 4,13). Telle est en nous l'reuvre de
['Esprit de Jesus Christ 158 •
Pour repondre au mieux a !'action sanctifiante de !'Esprit Saint, le discernement
entre la grace et [a nature, entre ['Esprit de Jesus Christ et ['esprit malin est de premiere
necessite 159 •
Pour ce faire, le desir de la saintete reste une attitude fondamentale: l'ame (... ) ne
cherche rien que Dieu; elle se separe meme de ['attache a ses dons. Dans la lumiere de
cette finalite toujours active dans toute vie spirituelle, on peut etablir les regles d'un
discernement des esprits :
155
156
157
158
159
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. Juger non seulement de la fin, de ['objet de nos actes, de leur saintete, mais aussi
de leurs motifs et mobiles afin qu'eux aussi soient clarifies et diriges vers Dieu
(D.II.30).
. Il faut aussi voir la maniere dont on vit, car satan se change quelquefois en ange de
lumiere (Cf. 2 Cor 11, 14). Nous sommes capables de vivre dans les illusions (... )
enteles, opinidlres dans (nos) vues, ennemis des conseils, precipites, etc. Tout cela est
•
reuvre du demon 160 •
. Le discernement s'etend aussi aux tentations de l'esprit du mal qui s'appuie sur la
chair. Celle-ci est comme le domaine du demon. N~us pouvons el nous devons lui resister
avec les armes de Dieu, a!'ec le bouclier de la foi, par l'usage, comme fit Jesus lui-meme,
de paroles bibliques. Pour nous tenter, le demon, prince de ce monde, peut aussi se
servir de lout ce qui est dans le monde161 •
,
Grllce au discernement et malgre les tentations, l'Esprit Saint veut devenir le possesseur de lout nous-memes. A nous de tout lui abandonner, !'esprit, le creur, lessens,
la reputation pour qu'il nous fasse vivre entierement de l'amour pour Dieu en Jesus
Christ. Bref, le Saint Esprit habile en nous pour y eire le principe d'une nouvelle vie el
la regle de loules nos aclions 162 •

Avec Marie la croyanle el la mere
Dans le Manuel de 1828 fut annonce un enseignement' sur Marie; inalheureusement
jamais redige163 • Maison peut y lire cette exhortation qui donne le'ton: 0 vous qui
voulez devenir les imilaleurs el les Enfanls de Marie, croissez dans la foil Si volre
augusle Palronne s'esl elevee au plus sublime degre de la sainlete el de lajustice, ce n 'est
que parce qu'elle a mene une vie louie de foi depuis le premier instant de sa conception
jusqu'a sa precieuse mor/ 164 • Le ton est donne: le chemin de la foi est chemin de
saintete, car c'est celui de Marie, la toute Sainte.
Dans le Manuel de 1829 par contre, l'enseignement sur Marie, comme celui sur
l'Esprit Saint, est bien developpe. On peut regretter que les deux enseignements ne
soient pas mieux harmonises mais cela se fera dans les ecrits sur la conformite au
Christ.
Partant du 3" article du Symbole des apotres, le P. Chaminade enracine sa foi en
Marie dans le Credo. Marie est done -presentee comme Mere de Jesus: Il est de foi que
Jesus Homme-Dieu est Fils unique de Marie, seton la chair.

160
161
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A partir de cette affirmation de foi, une n!flexion sur le Fils unique qui est aussi le
Premier-ne d'une multitude de freres (Cf. Rom 8,29). Done la Mere de Jesus est la
Mere des chretiens, et meme dans un sens, de tousles hommes, car celle qui avail porte ce
fruit unique devint, en lui donnant la vie, la Mere d'une grande multitude 165 • Et le
Fondateur cite des textes qui lui sont familiers : ceux de saint Ambroise, de saint
Guillaume, de saint Augustin.
Marie, Mere spirituelle de tous les hommes des l'Incarnation du Verbe, c'est une
affirmation surprenante et cependant tres vraie. Le P. Chaminade, avec saint
Alphonse de Liguori et d'autres, se base sur la realite du corps mystique du Christ: la
Tete et les membres de ce Corps sont inseparables des la conception humaine de la
Tete.
Et voici un autre enseignement marial qui ouvre a la conformite avec le Christ166 •
Marie est Mere du Fils unique sur un double plan: celui de la chair et celui de l'esprit.
Et par ce fait, en elle, point d'opposition ni de lutte entre chair et esprit. Mere selon
la chair: L'Esprit Saint, comme Esprit de Dieu, lui donna de concevoir Jesus dans son
chaste sein: c'est l'acte de la puissance du Tres-Haut. Mere selon I' esprit: L'Esprit
Saint, comme Esprit de Jesus Christ, lui fit concevoir dans sa belle iime l'image parfaite de .Jesus dans ses mysteres d'aneantissement. Elle est rendue non seulement
conforme mais uniforme a son Fil~. L'interieur de Marie est ainsi modele sur l'interieur de son Fils. On peut done dire que Marie con-;oit spirituellement son Fils par
l'Esprit dans son creur. Dans un meme don de l'Esprit Saint a Marie, Jesus est ne
dans son corps et dans son il.me rendue alors tres semblable a celle de son Fils.
Si ces mysteres d'amour sont l'reuvre du Saint Esprit, a la fois Esprit de Dieu et

Esprit de Jesus Christ, (... ) ils n'ont pas ete operes en Marie sans son active participation, c'est-a-dire sa foi aimante, sa foi du creur: C'est son admirable foi qui la met dans
la disposition actuelle de recevoir to us ces bienfaits du Tres-H aut. Vous etes bienheureuse
d'avoir cru, tout ce que le Seigneur vous a dit s'accomplira 167 •
L'Esprit de Jesus Christ a forme Marie spirituellement ala ressemblance du Christ
qu'elle a cru. Dans la mesure de notre foi, l'Esprit veut nous former a l'image
et ressemblance du meme Seigneur. Cette demarche est comme un enfantement selon
l'Esprit: Par la foi le Christ /J.abite dans vos creurs168 • Nous aurons I' occasion de revenir sur cet enseignement important.
par~e
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LA VIE THEOLOGALE PRIEE: L'ORAISON

On ne peut concevoir la vie theologale sans l'oraison, surtout chez le P. Chaminade
qui fut toute sa vie un homme de foi et d'oraison. Des l'ouverture, en 1821, du
noviciat de Saint-Laurent, a Bordeaux, le Fondateur lui donne un Precis de l'oraison169 qui devait aider les novices a faire oraison en s'appuyant sur la foi.
On y lisait des affirmations comme celles-ci: La foi est ['aile de l'oraison pour
s'elever vers Dieu. Il {aut entrer dans l'oraison par un acle de foi de la presence de
Dieu. Et surtout dans le corps de l'oraison, comprendre la verite de foi, accroilre sa foi,
considerer ['importance de la verite revelee, s'allribuer la verite comme revelee asoi-meme,
apprendre a manier les armes de la foi, car c'esl la foi qui nous rend victorieux. En effel,
rien n 'a plus de force pour mortifier le vieil homme et animer le nouveau que le souvenir
frequent des verites de la foi 170 . Des la premiere formation, oraison et foi doivent done
se vivre ensemble.
Durant la periode de 1828 a 1840 oil le Fondateur developpe pour les siens la vie
theologale et la conformite a Jesus Christ, il adapte ala meme realite spirituelle la vie
d'oraison des siens. Cette preoccupation se lit dans les Constitutions de la Societe de
Marie de 1829 oil l'article 40 recommande l'oraison theologale: l'oraison doit eire {aile
selon les inspirations de la foi, avec la confiance de ['esperance, avec le devouemenl de la
charile. C'est par ces trois conditions que, par l'oraison, l'homme lerreslre est enfin
change en un homme de Dieu, fidele image de Jesus Chrisl 171 . L.e ton est donne des la
premiere regie de la Societe. Ce meme texte constitutiorinel, comme on le verra
bientot, fut aussi le premier a presenter la conformite a Jesus comme unique fin de la
Societe de Marie.
1829: Direction sur la methode d'oraison

L'article 38 des memes Constitutions de 1829 faisait obligation a tout religieux ·de
rendre compte de son oraison a son superieur172 • Une telle prescription obligeait, des
1829, le Fondateur a donner aux directeurs un texte de reference pour remplir au
mieux leur mission. II'se mit done a rediger la Direction sur la methode d'oraison 173 •
Ce texte incite a la priere continuelle par les exemples de notre Seigneur et de son
augusle Mere mais surtout par les preceptes qu 'il en a donne si souvent dans l'Evangile;
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et de citer bien des paroles du Seigneur174 • Mais l'oraison n'est pas la simple consideration des verites, elle veut aussi en tirer des consequences pratiques (... }, la fin de
l'oraison n'elant pas de devenir plus savant mais de devenir meilleur175 •
Dans l'oraison, notre esprit a besoin de la lumiere de la foi ou dons du Saint Esprit 176
et notre volonte des saintes ardeurs de la foi. Ne sommes-nous pas ala source de la foi
du creur? Car l'essentiel est d'enlrer dans l'oraison par un acle de foi de la presence de
Dieu (... ). Ce sentiment doit regner generalement pendant louie l'oraison et peu a peu
durant toute la journee pour qu'elle soit toute entil~re orientee vers Dieu qui est la vie
du religieux.
L'on constate que la direction spirituelle generate et la direction sur l'oraison, loin
de s'ignorer, prennent racine dans les memes principes pour amener chaque religieux
a prier eta vivre, tourne d'abord vers Dieu et en relation de charite avec Lui. Alors il
peut etre envoye par Dieu et etre prophete pour ses freres les hommes.

1829: Oraison de foi el de presence de Dieu
Durant la meme annee si feconde, 1829, le Fondateur va ecrire un autre texte dans
lequel il donne des enseignements et des directives sur l' oraison dite theologale, ce qui
correspond parfaitement a la preoccupation de la direction spirituelle qu'il veut
insuffler aux siens a partir de cette meme epoque177 •
Ce nouvel ecrit, constitue de 12 Nota, fut tres repandu dans la Societe, si l'on en
juge par les 14 manuscrits de Freres qui l'ont transcrit, entre 1829 et 1880178 •
Le titre de cet ecrit exprime la volonte de synthese de l'auteur. Ce texte dense est
difficile a resumer. Plusieurs developpements laissent deviner une influence du P.
Jacques Nouet179 , mais c'est plus un air de parente qu'une imitation litterale: preuve
qu'a travers cet ecrit le Fondateur exprime un etat de maturite spirituelle dans le
domaine de l'oraison. N'a-t-on pas souvent caracterise l'oraison typique du P. Chaminade comme oraison de foi, selon le titre meme de cet ecrit?
Dans ces 12 Nota, tous les enseignements et toutes les pratiques sur la vie theologale, toutes les directives donnees sur l'oraison dans les ecrits evoques ci-dessus, sont
comme synthetises et situes les uns par rapport aux autres. Tout resume en est
impossible: il faut lire ce texte, l'etudier, le mediter et le vivre pour entrer a fond
dans la vie theologale telle que la convoit le Fondateur. Aucun eloge d'ailleurs n'est
174
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trop grand pour ce texte. Et parce qu'il a choisi de s'exprimer par de simples Nota, le
P. Chaminade a reussi a ramasser en relativement peu de pages l'ensemble de son
·
enseignement sur l'oraison de foi.

EN CONCLUSION SUR LA VIE THEOLOGALE

Il a ete question, dans cette partie de notre etude sur la vie theologale, du P. Jean
Chevaux, le seul Maitre des novices de la Societe entre 1830 et 1835. Le P. Chaminade l'aimait beaucoup et s'etait attache a bien le former en redigeant pour lui bien
des textes rencontres ci-dessus. Voici ce qu'il lui ecrit le 25 juin 1832:
Dans ['education spirituelle que vous avez a donner aux novices, en meme temps que
vous instruisez ou eclairez ['esprit des principes de la vie interieure, il {aut toujours
attaquer le creur et former la volonte; et je ne comprends pas comment la volonte peut eire
gagnee a Dieu autrement que par la foi et la charite. La crainte des jugements de Dieu
peut l'ebranler salutairement, ['obliger a se tourner vers Dieu; mais encore on n'est qu'a
['entree de la voie: la foi et la charite seules nous font marcher180 • Le Fondateur resume
ainsi sa grande preoccupation qui lui fut si presente tout particulierement durant ces
annees 1828 a 1835.
LA CONFORMITE A JESUS, FILS DE MARIE
Tout normalement I' orientation vers une vie theologale approfondie ouvre religieux
et religieuses aux trois Personnes divines en une relation de foi et d'amour vecue dans
le temps de I' esperance. Comme pour la composition du Credo qui est une harmonisation de deux formules de foi, l'une trinitaire et l'autre christologique, dans la vie
spirituelle, on trouve aussi ces deux orientations qui se completent et se parachevent
l'une l'autre, la vie theologale trinitaire trouve son achevement dans une vie d'union
et de conformite a Jesus Christ. La meme evolution s'est faite aussi dans les Ecrits de
direction, a partir de 1834 surtout.
Pour saisir cette evolution, il faut revenir a_l'histoire de la Regie. II y a en effet une
tres grande difference entre le Grand lnstitut qui fut la premiere Regie des ~ceurs,
mais aussi des Freres, et les premieres Constitutions de la Societe de Marie. Redigees
en 1828-1829, celles-ci furent publiees, seulement en partie, en octobre 1834. Le but
et les moyens de la vie religieuse y sont orientes vers la conformite a Jesus Christ.
Done apres cette publication, les Freres decouvraient cette nouvelle synthese doctri-

tso LC. III. 632, p. 163.
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nale ayant beaucoup plus explicitement Jesus pour centre. A partir de la, les Ecrits
de direction tout normalement vont developper la meme perspective spirituelle, puisqu'ils se voulaient paralh~les aux Constitutions.

LES TEXTES

Tout normalement se place en tete le texte constitutionnel de 1829 puisque c'est lui
qui a amorce le tournant decrit ci-dessus.

1829: Constitutions de la Societe de Marie
Ce qui frappe d'emblee le lecteur qui ouvre ces Constitutio~s et qui connait les
textes precedents, c'est la nouvelle maniere de presenter l'unite des divers objets de la
Societe : La perfection chretienne (... ) cons isle essentiellement dans la plus exacle
conformite avec Jesus Christ, Dieu fait homme pour servir de modele aux hommes 181 • Le
zele du salut des ames( ... ) n'est qu'un des traits caracteristiques de ce divin Modele 182 • La
conclusion est claire: la Societe n'a essentiellement qu'un seul but (. ·.. ), l'imitation la
plus fidele de Jesus Christ (art. 4). Autre precision: l'amour de Jesus pour sa Mere est
un point des plus saillants de ['imitation de Jesus Christ. Cette vue du Fondateur est a
la base du charisme marial Marianiste.
Des le debut du chapitre sur l'oraison (art. 28-40) est rappele le principe suivant: il
est impossible a l'homme de s'elever a la perfection religieuse sans l'oraisori, et plus un
religieux s'adonnera a l'oraison, plus il s'approchera de sa fin, la conformite avec Jesus
Christ (art. 28). Car, gr1\ce a l'oraison, l'homme terrestre est enfin change en un homme
de Dieu, fidele image de Jesus Christ (art. 40).
Le chapitre 5 du premier livre des Cmistitutions sur les vertus evangetiques (art. 218228) est fort original. C'est lui qui livre la doctrine de la conformite au Christ et dans
·,
ses vertus et dans ses mysteres.
Une premiere affirmation: C'est dans la pratique de ces vertus doni l'Evangile' a donne
au monde les premieres le(;ons et les premiers exemples, que consiste essentiellement ['imitation de Jesus Christ. Par la le religieux peut atteindre sa belle et derniere fin. Aussi
tousles moyens mis a sa disposition doivent tendre ajeter eta developper dans les ames
le germe des vertus evangeliques 183 •
!miter Jesus, c'est le suivre, devenir son diciple, tel est l'appel initial et toujours
actuel de Jesus a quiconque embrasse la vie religieuse. L'article suivant (219) l'ex-
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prime en citant Mat 16,24 et Luc 14,33: Puis cette conclusion: renoncement, abnegation ( ... ), voila ce que Jesus Christ exige de tout homme qui veut le suivre184 •
Dans cette lumiere sont rappelees les attitudes d'abnegation et de renoncement par
lesquelles les religieux vivent la mort que Jesus donne a ses disciples; mais si le Seigneur veut qu'ils meurent au monde, c'est pour les faire vivre de sa vie et les transformer
en d'autres lui-meme. Apres avoir cite Col 3,3, I' article continue: La est le bonheur et la
gloire du religieux. Il ne sentira en lui que Jesus, et ce que Jesus a senti: 'hoc sentite in
vobis quod et in Christo Jesu' (Phil 2,5; art. 225).
Tous les mysteres du Seigneur sont assumes en l'unique mystere pascal auquel il
nous invite a participer par la vie religieuse. Au creur du mystere pascal, ou au
sommet, voici le Calvaire qui est presente au religieux comme lieu de son oblation
d'amour dans le Christ, avec Marie et les Saints. Le Sauveur du monde y est bien venu
comme victime; il a vecu dans les privations; il est mort dans les douleurs; les memes
glaives ont perce le creur de sa Mere; il ne peut arriver rien de mieux au disciple que de
ressembler a son M afire; le religieux se regarde done comme une victime ( ... ) et se
considerera to us les jours de sa vie comme attache a la croix, pour continuer, apres tant de
saints, ['oblation et le sacrifice de Jesus Christ 185 •
Voila cet enseignement sur la conformite au Christ, qui fut ecrit en 1829 dans les
premieres Constitutions de la Societe de Marie. Le texte etant pratiquement inconnu,
il m'a semble bon d'en donner de larges extraits. 11 contient plus qu'en germe la
doctrine qui va etre developpee a partir de 1835 surtout.
1835: Lettres a un Maitre des novices

En 1835, le Fondateur ouvre un deuxieni.e noviciat a Ebersmunster en Alsace. 11 y
nomme un Maitre des novices inexperimente, l'abbe Metzger. D'ou l'urgente necessite
de le former sans delai. Ce qui nous vaut un ensemble de dix lettres 186 fort instructives pour une formation progressive des novices.
Ces dix lettres soulignent a nouveau les grandes insistances du Fondateur: la personne et le role de Jesus Christ, !'importance de son Corps mystique qui est l'Eglise,
notre conformite avec le Christ, ce qui est la fin immediate de notre vie religieuse.
Selon ses habitudes intellectuelles, le P. Chaminade utilise quelques auteurs pour
exposer sa doctrine, mais sa pensee n'en est pas moins originale.

Article 219; Cf. article 54.
Article 228; Cf. aussi Ies articles 352 sur les pr~tres de Ia Societe et 372 sur le Superieur general,
qui doivent etre davantage conformes au Christ.
186 D. II. 78-208. Voir Ies informations generales sur ces lettres dans D. II. p. 12-15.
184

185
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1828-1838: Le cahier aulographe (AGMAR 18.4).

Cet important cahier autographe du Fondateur est compose d'un ensemble d'essais
sou vent inacheves et non publies au' temps du P. Chaminade. Ces essais sont parfois
tres proches des Noles aulographes sur les Constitutions, textes qui ne sont pas encore
publies aujourd'hui187 •
Essais proches des Constitutions
Les trois premiers textes sont une reflexion sur les Constitutions et sur la Societe de
Marie elle-meme. Tels sont: Inslitul de la Societe de Marie qui presente la plus haute
perfection que les Constitutions proposent aux membres de la Societe188 • Vient
ensuite: Societe de Marie consideree comme Ordre religieux 189 , qui reste dans la meme
perspective. Ce texte redefinit la perfection, puis donne ['esprit de la Societe de Marie
en onze points. Cet enseignement peut se resumer en cette assertion: Oui, Marie est
reellement la Mere des disciples de Jesus Christ190 • Le 12" point sert de transition et
introduit le texte suivant: Societe de Marie. Principes de sa constitution el de ses
reglements. Cet ecrit 191 , apres avoir affirme que la Societe de Marie desire se former en
vrai Ordre religieux (349), developpe les principes qui doivent animer la Societe. Ils
sont de deux sortes: les principes marials etablis ala base meme de cette Societe qui
appartient a Marie192, puis les vreux et les vertus qui constituent l'etat religieux que
nous embrassons pour la gloire du Seigneur et de son auguste Mere 193 •
Essais de. Manuels de direction
Les cinq textes suivants dans le cahier autographe sont des essais sur la vie spirituelle en vue de la redaction d'un eventuel Manuel de direction.
Manuel de direction ala vie et aux vertus religieuses dans la Societe de Marie 194 • Cet
ecrit a un titre identique a celui du Manuel de 1829, ce qui exprime leur continuite
par rapport au projet qui les sous-tend. L'un et l'autre s'inspirent de M. Olier. Tout
ce texte n'est qu'une sorte d'introduction au titre suivant:

Voir des indications generales sur Jes textes de ce cahier autographe D, dans D. II. p. 19-22.
D. II. 302-333; a consulter surtout sur notre esprit les n• 302 a 323.
189 D. II. 334-347.
190 D. II. 343; Cf. ibid. 7, 317 et aussi Vatican II, Lumen gentium, n• 62.
191 D. II. 348-400.
192 D. II. 350-351; Cf. ibid. Jes notes 1 et 2.
193 D. II. 352-400.
194 D. II. 401-416.
t87
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Manuel de direction, etc ... etc ... Cet ecrit195 semble done etre une reprise, avec le
meme titre, du Manuel precedent. Mais ici le P. Chaminade voulait d'abord mettre
ies principes meme de la direction; ceux-ci seraient suivis de la methode de formation et
les instructions viendraient en troisieme lieu, comme deja entrevu aux n" 407 et 409.
Puis, dans son texte definitif n" 417, la methode est remplacee par les Exercices d~ la
vie religieuse.
Dans ce texte, neuf principes de direction sont presentes, avec, chaque fois, un avis
au Directeur. L'ensemble reprend les trop breves indications de l'ecrit precedent. Les
quatre premiers principes developpent les moyens de toute conformite a Jesus
Christ: I' action divine de l'Esprit de Jesus Christ, I' action maternelle de Marie, la
necessite absolue de la foi, la necessaireprogression spirituelle196 • Les cinq derniers
priricipes presentent en quoi consiste la conformite it Jesus Christ: conformite aux
mysteres 197; ~t aux vertus du Christ mort et ressuscite 198 •
. On peut constater qu'avec ce texte le Fondateur est parvenu a exprimer la direction spirituelle qui devait forme~ ses religieux a la conformite a Jesus Christ selon les
principes spirituels de M. · Olier.
··
·
·
·
Principes de direction. Cet essai inacheve199 , presente d'abord Jesus et Marie200 •
Puis le P. Chaminade veut fonder la vie religieuse dans la Societe de Marie en la vie
meme de Jesus Christ201 • 11 retranscrit ensuite des textes de M. Olier sur la double
conformite au Christ en ses mysteres202 • Suivent deux pages blanches dans le manuscrit, puis:
Idees sur la direction de la Societe de Marie dans les voies de la perfection religieuse.
Cet ecrit203 presente une analogie de titre avec le Manuel de 1828. Il debute par un
Nota qui exprime ce que cette direction suppose dans les personnes (475). Le Fonda. teur s'adresse ici a des religieux bien engages dans la vie spirituelle, la voie etroite de
l'Evangile, mais aussi a des religieux qui ont deja assimile un certain e~seignement
sur Marie qui les forme a la plus grande· conformite ou ressemblance avec Jesus Christ.
Le texte insiste sur la croissance spirituelle meditee en Jesus et en Marie, sur la
cooperation entre eux dans les mysteres et la mission de Jesus (478}, sur la perfection
dans la conformite au Christ.
195
196

197
198
199
200

20 1
202
203
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D. II. 437-465.
D. II. 466-474.
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D. II. 471-474.
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Tout en s'inspirant de reminiscences diverses, le P. Chaminade n'utilise aucun
auteur explicitement, ce qui traduit une reflexion plus personnelle de sa part. Il
medite sur la perfection des liens entre Jesus et Marie. Ces meditations ont porte le
Fondateur a affirmer dans les Constitutions de la Societe de Marie de 1839: C'est de
Marie que Jesus est ne; nourri et eleve par elle, il ne s'en est point separe dans tout le
COUfS de sa vie morlelle; illui a ele SOUmis, el il['a associee a iOUS ses trauaux, a loules ses
douleurs eta tous ses mysteres. La devotion a Marie est done le point le plus saillant de
l'imitation de Jesus Christ204 •
•
.
Le Fondateur pouvait done mettre comme le point final a ses notes en ecrivant:
Resume des principes de direction: Jesus est vraiment Fils de Marie (Mat.l,l6).
Personne ne sera sauve, qu'autant qu'il aura une grande con{ormite avec Jesus Christ:
Dieu ne predestine personne que pour eire con{orme a Jesus Christ205 •
Ainsi s'acheve ce precieux cahier autographe du Fondateur.
1839: Constitutions de la Societe de Marie

Du point de vue de la conformite avec Jesus Christ, les Constitutions de 1839
reprennent tousles articles de celles de 1829. Certains presentent de legeres retouches
qui n'en changent pas le sens. Cependant en ces dix annees le Fondateur, sous !'action de l'Esprit Saint, a approfondi la doctrine de la conformite au Christ. Desormais
pour nous, Marianistes, le point le plus saillant a imiter dans le Christ est sa qualite de
Fils de Marie.
Une autre insistance du Fondateur en 1839 est le rMe que prend, dans la doctrine
de la conformite a Jesus Christ, !'imitation du Christ en ses mysteres. Ces deux
aspects, dont l'un concerne sa personne et l'autre sa vie, vont apparaitre plus clairement dans les articles nouveaux inseres dans les Constitutions de 1839.
L'article 179 rappelle que le crucifix ires sensible que portent les religieux pro{es
(... ) leur dit toujours qu'ils doivent eire continuellement crucifies au monde et a euxmemes pour eire con{ormes a Jesus Cruci{ie206 •
L'article 308 invite le Maitre des novices a contempler le creur de Marie ou on ne
lrouvejamais d'autres interets que ceux du Sacre Cceur de Jesus Christ, son premier-ne et
notre frere aine. C'est pourquoi ['amour que Marie nous porte est si ardent, il est
d'ailleurs si relatif a notre con{ormite avec son divin Fils, que louie son ambition, si l'on
peut parler ainsi de la plus sainte des creatures, c'est que les en{ants que sa charite
engendre, apres eel adorable Sauveur, ne {assent avec lui qu'un meme fils 207 •
204
205
206
207

Article 5, cite en EM. II. 576 oil se lit, en face, le meme article des Constitutions de 1829.
D. II. 483.
Texte dans EM. II. 587.
Texte dans D. II. 39 et 210.
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Enfin les articles 319 et 320 demandent au Maitre des novices de leur faire vivre le
mystere de la mort et de la resurrection du Christ, en faisant appel a plusieurs textes
du Nouveau Testament208 •
1839: Constitutions des Filles de Marie

La grande nouveaute de ces Constitutions au sujet de la conformite au Christ est
leur insistance sur !'imitation de Marie. Illeur fallait done tout d'abord justifier cette
option. La grace, en formant Marie, a pris modele sur Jesus Christ, et l'auguste Vierge
n 'est si parfaite e{ si agreable aux yeux de Dieu, que par sa ressemblance aussi exacte
qu'il etait possible avec Celui qui est eternellement l'objet des complaisances du TresHaut. !miter Marie, c'est done le moyen le plus sur, le plus prompt et le plus facile
d 'imiter Jesus Christ209 •
Suit la meme demarche que dans les Constitutions de 1829, c'est-a-dire la justification de !'objet unique de l'Institut, qui est la conformite au Christ: L'imitation de
Jesus Christ, par la ressemblance avec Marie, tel est done essentiellement ['objet de notre
Institut 210 • C'est grace aux vreux211 et a l'oraison212 que se fera cette conformite.
L'unique finalite de l' Institut est vecue, aux ·origines, selon trois orientations plus
precises, et cela parce que Marie offre a notre imitation, pour nous conformer a Jesus
Christ, trois principaux traits 213 : Tendre incessamment a sa propre sanctification21 \
glorifier Dieu par le salut des hommes215 , se preserver. Ce dernier trait appartient plus
specialement a Marie 216 •
Cette maniere de detailler les trois objets essentiels de l'Institut est tout a fait
nouvelle par rapport au Grand Institut qui ne parlait pas de conformite au Christ,
mais rappelait seulement, a !'occasion, qu'il fallait imiter Jesus et Marie.
En presentant les moyens de saintete et d'apostolat, les Constitutions des Filles de
Marie de 1839 rappellent un autre enseignement important: le role de la maternite
spirituelle de Marie dans la conformite au Christ. C'est par Elle (Marie) qu'il (l'Institut) entend que ses sujets soient formes et eleves, comme le divin modele qu'illeur propose
a ete forme et eleve par les mains de cette bonne et parfaite Mere217 •

208
209
210

211
212
213
214
215
216
217
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Texte dans D. II. 51-52 et 221-222.
Article 3. Texte dans EM. II. 607.
Article 4. Texte dans EM. II. 608.
Articles 58 et 72.
Article 74.
Article 4; texte en EM. II. 608.
Article 5.
Article 8; texte dans EM. II. 610.
Article 10; texte dans EM. II. 611.
Article 13; texte dans EM. II. 612.
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Les Constitutions de 1839 comportent un chapitre tres specifique et d'inspiration
benedictine. Absent de celles de 1829, il s'intitule: Maniere de vivre en soi-meme ou
avec soi-meme. Alors que pour la Societe de Marie, ce chapitre218 ne fait aucune
allusion a !'imitation du Christ ou de Marie, chez les Filles de Marie il n'en est pas
ainsi 219 •
Comme pour la Societe, les Constitutions des Filles de Marie demandent a la Maitresse des novices et a la Superieure generale d'imiter, la premiere, la douceur et la
charite du divin Maitre 220 et la seconde toutes les vertus de Marie, par ['union la plus
intime avec Jesus Christ, et par une dependance continuelle de l'Esprit de Dieu221 •
Pour !'initiation aux mysteres du Christ, durant le noviciat, les Constitutions des
Filles de Marie renvoient a celles de la Societe de Marie, a savoir aux articles 319 et
320, presentes plus haut.
Pour conclure cette presentation ,des textes sur la conformite a Jesus Christ, on
peut citer celui par lequel le Fondateur decrit la vie religieuse dans sa Lettre aux
predicateurs des retraites de 1839. L'importance de ce document confere d'autant plus
de poids a son enseignement.
La Societe de Marie et l'Institut des Filles de Marie emettent les trois grands vreux qui
constituent ['essence de la vie religieuse. Tendant, par leur destination, a elever leurs
membres respectifs au sommet de la perfection chretienne, qui est la ressemblance la plus
parfaite possible avec Jesus Christ, le divin modele, ils leur proposent de marcher a la
suite du Sauveur qui fut pauvre, chaste et obeissant jusqu'a la mort de la croix, et de
s'obliger pour cela, par la saintete supreme du ureu, a la pauvrete, a la chastete virginale
et a l'obeissance evangelique222 •
Vie religieuse et conformite a Jesus Christ sont desormais, dans nos deux Instituts,
identifies l'une a l'autre. Par la perfection de la premiere l'on atteint celle de la
seconde, c'est-a-dire Jesus Christ lui-meme.
VIVRE

LA

cONFORMITE A. JE:sus CHRIST

Quelle doctrine spirituelle pouvons-nous tirer de I' ensemble de ces textes? Quelles
doivent etre, pour vivre et faire vivre la conformite au Christ, les grandes insistances?
218 Articles 212-239.
219 Article 382, sur Ia modestie de Jesus Christ, texte dans EM. II. 626; article 390 sur Ia douceur,
texte dans EM. II. 327; article 395 sur l'obeissance.
220 Article 49.
221 Article 444; texte dans EM. II. 629.
222 Texte et contexte dans EM. II. 70; Cf. ARMBRUSTER, J.-B., L'elal religieux marianisle, Paris,
1989, p. 71-85.
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Vers la fin de sa vie, le Fondateur en etait arrive a ce principe simple: Jesus est
vraimenl le Fils de Marie: 'ex qua natus est Jesus'. Personne ne sera sauve, qu'autanl
qu'il aura une grande conformite avec Jesus Christ. Dieu ne predestine personne que
pour eire con forme a Jesus Chrisl223 •
Selon I' ensemble des ecrits qui precedent, on peut resumer les moyens pour vivre la
conformite au Christ en ces trois grandes orientations: croire en Jesus en son Incarnation, imiter Jesus et vivre cette conformite en Eglise.

CROIRE EN' JESUS EN SON INCARNATION

Pour imiter Jesus il faut le connaitre et l'aimer, le connaitre par la foi du creur. Le
Fondateur; dans ses textessur la conformite a Jesus Christ, fonde celle-ci sur l'Incarnation. C'est par ce. mystere que le ~ils unique du Pere est devenu Fils de Marie et
qu'un monde nouveau est ne, celui dans lequel nous sommes appeles a entrer a la
suite du Christ Sauve~r, grace a !'Esprit Saint et avec Marie.
Jesus, Fils de Dieu, Fils de Marie

Par !'Incarnation, le Fils eternel du Pere est devenu Fils de Marie. En tant que tel,
il devient imitable par les humains, car desormais Dieu a un visage et un comportement qui correspondent aux notres. D'ou cette formulation breve de la haute perfection i1 laquelle veut el do it lendre la Societe de Marie: cette perfection est la fidele imitation de Jesus Christ, vrai Fils de Dieu el de Marie 72A. Cette phrase traduit parfaitement le premier objet de nos Instituts religieux, la saintete. Et le texte continue en
presentant un moyen certain pour mieux y arriver: Marie est reellement la Mere des
chreliens, la Mere des predestines, la Mere des disciples de Jesus Christ. ( ... ) Tout ce
que porte Marie en son sein ne peut eire que Jesus Christ meme, ou ne peut vivre que de la
vie de Jesus Christ225 •
Le P. Chaminade a done opte nettement, non pour une saintete de type moral, a
realiser a travers diverses vertus a pratiquer, mais pour une saintete chretienne,
fidele imitation du Christ en sa qualite de Fils de Marie. Aussi trouvons~nous en
Jesus comme Fils de Marie l'exemplaire le plus parfait de la devotion a Marie, celle
meme de Jesus envers sa Mere. Par notre incorporation i1 notre Seigneur Jesus Christ,
aussi vraimenl Fils de Marie qu'il est Fils de Dieu, nos rapports avec la Sainte Vierge

223 Cf. Mat 1,16; Rom 8,29; D. II. 471.
224 D. II. 308.
225 D. II. 317.
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sont des plus intimes, comme des plus admirables226 • En nos temps de renovation, nous
avons une tradition mariale sure, celle qui est proposee aujourd'hui a l'Eglise tout
entiere par Vatican II: une piete et une affection filiale non seulement parce que Marie
est une Mere ires aimante227 , mais surtout parce que Jesus a vecu cet amour filial et
nous a ouvert une route a suivre. C'e.st dans le creur du Christ que nous puisons notre
amour pour Marie.
Le Fondateur qui a toute sa vie contemple Jesus comme Fils de Marie, en est arrive
a mettre en toute premiere place Ia devotion a Marie que vivait Jesus lui-m~me. En
1829, c'etait un des points les plus saillants que nous avions a imiter dans le Christ, et
dix ans apres, cette m~me devotion etait le point le plus saillant de notre conformite a
Jesus Christ226 : le charisme marial des Marianistes s'est precise et affermi en cette
seconde epoque, entre 1828 et 1840.
La Mere conforme

a son

Fils

C'est dans le sein virginal de Marie que Jesus Christ a bien voulu se former a notre
ressemblance, el c'est za pareillement que nous devons nous former a la sienne, regler nos
mceurs sur les siennes, nos inclinations sur ses inclinations et notre vie sur sa vie229 • Mais
en retour, dans ce m~me mystere de l'Incarnation, Marie fut formee interieurement sur
la ressemblance de Jesus Christ, son adorable Fils, et associee des lors a tous ses mysleresX30, afin que sa conformite, avec le Christ fut Ia plus parfaite possible, non seulement en sa grace interieure, mais aussi en sa mission maternelle envers toute l'Eglise.
Quel admirable echange que celui qui se fit par l'Incarnation du Fils de Dieu !
L'Espril de Dieu, qui, formant miraculeusement le corps de Jesus Christ du plus pur
sang de Marie dans son sein virginal, formail en meme temps l'ame de Marie sur Jesus
Christ, (lui qui) imprimait en elle to us les traits de sa ressemblance: de maniere que
comme selon la nature, Jesus Christ rece~ailla vie de Marie, de. meme; dans l'ordre de la
grace, Marie recevail la vie de son adorable Fils et lui devenait en tout semblable. Les
traits de conformite etaienl de la plus haute perfection, parce que Marie y correspondait
avec une enliere el parfaite fidelile'}.3 1.,
Marie est done l'image humaine Ia plus parfaite de Jesus Christ. Elle est devenue
elle-m~me, par toutes ces graces rec;:ues, exemplaire pour tous les chretiens, figure et
type de l'Eglise (... ) dans l'ordre de la foi, de la charite et de l'union parfaite avec le

226 EO. 474.

Vatican II, Lumen gentium, n• 53 fin.
EM. II. 576.
229 D. II. 338.
230 D. II. 467.
23t D. II. 479.
227

228
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Christ232 • Notre amour filial envers Marie, qui procede de la vraie foi (... ) nous pousse
(... )a l'imitation de ses verlus est-il dit dans Lumen gentium no 67. Dans les Constitutions des Filles de Marie de 1839, le Fondateur a pu affirmer que l'imilation de Jesus
Christ, par la ressemblance avec Marie, ( ... ) est essentiellemenl l'objel de l'Institut233 •
Bien plus, en devenant, par I' Incarnation, la Mere de Jesus dans l'ordre de la nature,
elle est devenue en ce meme mystere, la Mere du Corps mystique de Jesus, car des la
conception de Jesus, toute l'humanite est potentiellement dans la sainte humanite de
Jesus Christ. C'esl ainsi que Jesus Christ estle premier des predestines, c'est ainsi qu'il
n 'y aura de predestines que ceux qui seronl con formes a Jesus Christ el que to us les
predestines auronl ele con~us el formes en Marie. Ton sein est un monceau de froment 234 •
La foi au Fils de Dieu se faisanl homme a ele en Marie, au moment de I' Incarnation, ce
grain de fromenljete dans son ame, qui lui fit concevoir par ['operation du Saint Esprit,
Jesus Christ el tous les predestines235 •
Jesus est appele premier des predestines car en lui tous le sont, selon ce que saint
Paul ecrit aux Ephesiens: Dieu nous a predestines a eire pour lui des fils adoptifs par
Jesus Christ a la louange de sa gloire (1,5). Et cette predestination filiale en I' unique
Fils exige que nous soyons conformes a son Fils (Rom 8,29). La Mere de l'unique Fils
devail eire la Mere des predestines (... ) qui sonl formes en Marie, en ce sens que Jesus
Christ est forme en eux236 • La maternite de Marie selon l'Esprit est done entierement
orientee a enfanter spirituellement tous les hommes a une grande ressemblance avec
son Fils Jesus. Cela aussi est un beau fruit de I:Incarnation.
Jesus, le seul Saint

Par l'Incarnation encore, toute la saintete de Dieu est en Jesus que l'Eglise appelle
le seul Saint. Le Saint Esprit no us fail vivre de la vie de Jesus Christ el no us conforme
enlieremenl a notre divin Modele: en quoi consisle celle enliere conformite a Jesus
Chrisl231 •
Fin unique de la vie religieuse: Jesus Christ
Lorsque le Fondateur a precise dans nos Constitutions que le premier objet de nos
Instituts est la saintete, a l'image de Jesus, il ajoute que c'est sous la protection el
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sollicitude de Marie~ que nous pouvons avancer sur cette route de saintete chretienne. Etre protege par Marie c'est etre guide, comme pecheur, par La Mere de La
misericorde239 , et sa sollicitude la pousse a nous former sur le modele de son adorable
Fils 240 •
Protection et sollicitude, sont deux qualites que le Fondateur evoque souvent lorsqu'il parle de la maternite spirituelle de Marie, sous la dependance de l'Esprit
Saint241 • Elle nous forme dans le sein de sa tendresse maternelle a La ressemblance de
Jesus Christ comme eel adorable Fils a ele forme .lui-meme a La nolre242 • Telle est
['ambition de Marie a notre egard: la saintete de. tous les siens, a l'image de Jesus
Christ243 •
Le second objet de nos Instituts est justifie, comme le premier, par la conformite a
Jesus en tant qu'il est Sauveur des hommes. Aussi faut-il mediter le motif pour lequel
Jesus Christ est venu en ce monde, comment il est La voie, La verite et La vie, comment
Jesus Christ nous communique son Esprit24\ !'Esprit de la Pentec()te qui nous remplit
du zele qui animait le Sauveur Jesus lui-meme.
Marie a coopere au salut des hommes. Par l'acte meme de son consentement, elle se
devoua de lelle far;on anotre salut, qu'on peut dire qu'elle porta tousles hommes dans son
sein comme une veritable mere ses enfanls245 • Aussi Jesus Sauveur a-t-il associe Marie a
tous ses autres mysteres de salut. Cette communion unique au Christ Sauveur a
donne a Marie un creur maternel, ouvert a tous les hommes.
En consequence, les Marianistes n'entreprennent leurs travaux apostoliques que
dans une entiere confianceen La protection de l'auguste f:Vom de Marie. Tel est notre
vrai secret de reussi~ 6 et le fondement de notre titre de missionnaire247 , car avec
Marie, Mere de l'Eglise, nous participons a la mission du Fils de Dieu devenu Fils de
Marie pour sauver les hommes.
Religieux en esprit et en verite
Pour le Fondateur, les religieux, de par leur etat et par leurs exercices, sont done
particulierement appeles a imiter Jesus comme Mediateur de religion248 et a prier en
238 D. II. 404; Cf. EM. II. 612.
D. II. 346.
240 D. II. 321.
241 D. II. 418-421.
242 D. II. 350, 5•; Cf. 339, 475.
243 D. II. 210 et EM. II. 308.
244 D. il. 404.
245 D. II. 342.
246 D. II. 350, 4•.
24 7 EM. II. 341; Cf. ARMBRUSTER, L'etat religieux Marianiste, Paris, 1989, p. 274-284.
248 D. II. 102; EO. 401-407.
239
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son Nom249 • Ce titre du Christ se rattache lui aussi au mystere du Dieu fait homme,
car avant l'lncarnation du Verbe, Dieu n'a point ete dignement loue, servi et adore parce
qu'il ne l'etait que par des hommes et des anges, c'est-a-dire de simples creatures.
Depuis l'lncarnation, Jesus Christ est done a proprement parler, le premier et le seul
digne serviteur et adorateur de Dieu250 , il est la priere et la louange de toute Eglise251 •
En conformite et communion avec Jesus Mediateur, les religieux, comme les saints
du ciel, sont appeles a louer Dieu par leurs exercices religieux, c'est-a-dire par leur vie
theologale de priere, d'oraison, par leur vie sacramentelle aussi 252 • Pour cela, notre
Seigneur remplit chacun des dispositions interieures qui sont les siennes pour faire de
nous en lui un vrai religieux de son Pere253 • Mais pas seulement religieux en esprit mais
encore en verite c'est-a-dire en realite254 • Cette insistance sur la realite montre que
progressivement, dans le Christ Mediateur, le religieux doit devenir en son Maitre,
comme Marie le fut, oblation et victime255 •

lMITER JESUS EN SES MYSTERES ET SES VERTUS

Toute la vie de Jesus, en son deroulerrient historique, est objet de foi et done objet
d'imitation. Qui veut etre comme Jesus Christ doit le suivre sur le chemin de sa vie.
Le Fondateur envisage cette vie de Jesus so us un double aspect : ses mysteres et ses
vertus.
Le 5° principe de la direction developpe surtout cet enseignement256 • En consequence, que le religieux qui se pretend etre le Fils de Ma~ie ne cesse de contempler la vie
de Jesus Christ; qu'illa compare avec la sien~e: il comprendra s'il est dig~e Enfant de
Marie, s'il entre dans les vues et les sentiments de son auguste Mere257 • Et grlice a cette
contemplation, le religieux communie aux mysteres du Fils de Dieu fait homme
celebres chaque annee par la liturgie de l'Eglise. ·
Dans la vie de Jesus, le mystere de sa nio.rt et de sa resurrection tient ime place tres
speciale. Sans cesse le Fondateur y revient. Par la methode des vertus, l'on suit
Jesus vers sa mort et par la vie theologale chacun est invite a vivre la vie de Jesus
24 9

EO. 113.
D. II. 113.
25t EO. 402.
252 D. II. 101-102.
253 D. II. 469; Cf. 466, 468.
254 D. II. 470 a; Cf. 234.
· 255 D. II. 114-116; Cf. Constitutions de Ia S.M. de 1839, article 250.
25 6 D. II. 429-436.
257 D. II. 340.
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ressuscite, qui est la vie nouvelle258 • Certains textes bibliques justifient cette double
demarche259 • L'espril de penitence est une des dispositions qui conforme a Jesus en sa
mort260 et ['esprit de chaslele, a Jesus en sa resurrection 261 •
La conformite au Christ ressuscite se fait progressivement, car il y a des degres pour
s'elever a la consommation de la vie mystique ou de la vie de Jesus Christ ressuscile a
laquelle nous devons aspirer gr::l.ce a ['Esprit de Jesus Chrisl262 • L'etat religieu~ est la
meilleure route pour suivre Jesus dans sa gloire. Aussi cet etat de saintete renfermet-il subslantiellemenl les grands principes de la theologie mystique: mourir a soi-meme
et vivre p·our Dieu en Jesus Christ263 • ·La vie mystique, pour le P. Chaminade, comme
pour la tradition benedictine, consiste essentiellement a vivre, en une plenitude toujours plus parfaite, les mysteres de Jesus Christ notre Seigneur.
Autre face de la conformite au Christ, !'imitation de ses vertus, c'est-a-dire de son
comportement moral. Jesus Christ a pratique toules les verlusjusqu'a la plus sublime
perfection; mais il en est doni la pratique est specialement entree dans l'accomplissemenl
de ses adorables mysteres, lelles 1" que son amour pour la sainte Vierge, dans le sein de
laquelle il a ete con{:u eta demeure neuf mois el de laquelle il est ne, qu'il a associee a tous
ses mysteres, qu'il a fait Mere de tous ceux qui seraienl regeneres en lui. 2" son humilite.
3" sa penitence. 4• sa mortification. 5" sa patience. 6" sa douceur. 7" sa pauvrele. 8" sa
chastete. 9" son obeissance. HI' sa charile envers le prochain. 11" son silence .. .264 •
Ce texte est tres revelateur pour nous, Marianistes. l.e Fondateur, dans sa liste des
vertus de Jesus a imiter, suit M. Olier, sauf pour la premiere vertu et la derniere. 11
est done clair que I' amour du Fils de Marie pour sa Mere et le silence monastique sont
deux vertus prioritaires dans· nos Instituts religieux265 •

VIVRE CETTE CONFORMITE EN EGLISE

Aujourd'hui c'est en Eglise que nous sommes appeles a viv~e la conformite a Jesus
Christ. 11 arrive souvent que les chretiens separent l'Eglise de son Maitre, le Christ.
Les bases de la doctrine spirituelle du Fondateur a ce sujet, reposent sur la foi en
Jesus, Tete de son Corps qui est l'Eglise. Tete et Corps sont unis organiquement.
258 D. II. 477.
259 D. II. 51-52; 221-222.
260 s• principe: D. II. 457-461.
261 g• principe: D. II. 462-465.
262 D. II. 412.
263 D. II. 106 qui cite Mat 16, 24 et Rom 6, 11.
264 D. II. 405.
265 Sur le silence, Cf. 10" Lettre, en D. II. 194-208; elle est inspiree et meme en partie copiee de Dom
du SAULT, un Benedictin.
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Jesus, Tete de son Eglise
Le P. Chaminade insiste dans sa f1' Lettre: expliquez bien aux novices comment Jesus
Christ est le Chef des chretiens: saint Pauly revient si souvent dans ses epitres P66 • La 7"
Lettre continue cet enseignement pour tirer les consequences de l'union des membres
a Ia Tete. Cette union est illustree par Ia comparaison avec Ia vigne267 •
L'union des chretiens, en Eglise, au Christ Tete se vit a deux niveaux. Par le
caractere du bapteme, chaque baptise a une union essentielle ou ontologique avec le
Christ; par le recueillement interieur cette union radicale s'epanouit en union morale
et spirituelle. Par le moyen de cette union, les branches portent beaucoup de fruits 268 •
Mais, continue le Fondateur, ce sur quoi vous aurez particulierement a peser, ce sont
les trois principaux devoirs que nous devons a Jesus Christ notre Chef. 1. Devoir d'une
continuelle dependance de ce divin Chef, pour ne suivre, dans louie notre conduite, que les
mouvements et les impressions de son esprit, pour ne vouloir et ne rien faire que selon sa
sainte volonte. 2. Devoir de fa ire souvent des actes interieurs pour entretenir cette union et
s'accoutumer a prier, a agir et a souffrir en unissant ~os prieres, nos actions et nos
souffrances ti celles de Jesus Christ. 3. Devoir de tout faire et de tout souffrir, pour
conserver l'union de tous les membres, et pour ne la rompre jamais. Ce devoir doit
s'etendre aconserver l'union entre tousles membres de la Societe de Marie et specialement
·
d'une meme communaute269 •
La saintete de l'Eglise, Corps du Christ, est done particiration a la saintete du
Christ, a tel poil).t qu'une personne vraiment chretienne ne peut et ne doit vivre que de la
vie de notre Seigneur Jesus Christ; le religieux y est specialement appele. C'est cette
divine vie qui doit eire le principe de toutes ses pensees, de toutes ses paroles et de toutes
ses actions270 •
Dans la f1' Lettre, le P. Chaminade detaille ce que doit etre cette saintete chez les
membres unis a leur Chef. Cela va si loin que la vie des membres doit etre la meme que
celle du Chef71 • Aussi tout notre bonheur cons isle a eire uni a Jesus Christ par une foi
ferme et une charite constante, et a vivre d'une telle maniere que rien ne soil capable de
no us separer de Jesus Christ 272•

.
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Cf. Jean 15; D. II. 171-180.
D. II. 173.
D. II. 178.
D. II. 335.
D. II. 160 a 167.
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Vie et formation spirituelles selon Chaminade
La doctrine sur le Corps eccU:sial de Jesus ouvre, comme le montrent ces textes, sur
une saintete ecclesiale et universelle, grilce a l'union des chretiens au Christ, Sauveur
et Rassembleur de tous les hommes en l'Eglise universelle273 •

Sous ['action de ['Esprit Saint et de Marie
Souvent le Fondateur affirme que la saintete, comme le succes dans l'oraison, est a
la fois l'ouvrage de Dieu et l'ouvrage de l'homme. Elle resulte d'une cooperation
divino-humaine. Cette affirmation est commune en vie spirituelle. Ce qui l'est moins
c'est le role de Marie qui se situe a la fois du cote du Saint Esprit et du cote des
chretiens. N'est-elle pas Mere de Dieu et la Mere des hommes?
L'Esprit Saint a l'reuvre
Le Saint Esprit est l'ilme de l'Eglise Corps du Christ. Il en assure l'unite274 • Et en
meme temps il fait et maintient l'union immediate de chaque chretien avec Jesus
Christ275 • Par la, l'Esprit est le sanctificateur et le vivificateur de l'Eglise et de
chaque fidele 276 • Le P. Chaminade pose comme.l" principe de la formation spirituelle
marianiste le suivant: Chaque chretien re~oit a son bapteme l'Esprit de Jesus Christ, il
est con~u pour ainsi dire par l'Esprit de Jesus Christ. C'est ce divin Esprit qui le {era
croitre jusqu'a l'dge de l'homme parfait, jusqu'a l'entiere conformite avec Jesus Christ277 •
L'Esprit Saint est done activement present a la conception et a toute la croissance
du Chretien, a son identification a Jesus, comme membre du Corps ecclesial. Le role .
du formateur sera de regler la cooperation de chacun a cette operation continuelle de
l'Esprit de Jesus Christ278 • Toute l'activite sanctificatrice vient de l'Esprit de saintete. A nous de moduler les reponses, d'instruire, de faire comprendre le role de
l'Esprit pour obtenir la meilleure adhesion possible a son reuvre en chacun de nous279 •
L'action maternelle de Marie
Marie ne peut rien sans l'Esprit Saint qui la prend sous son ombre. Apres le 1"
principe qui expose l'ouvrage du Saint Esprit, le 2" principe rappelle que Jesus Christ
est ne de Marie280 • Par l'Esprit Saint nous avons ete tous con~us en Marie, nous devons
V!!tican II, Lumen gentium, 2, 4, 17.
D. II. 156, 166.
275 D. II. 152.
276 D. II. 447.
277 D. II. 418.
278 D. II. 418.
279 D. II. 419.
280 Mat 1, 16; D. II. 420.
273
274
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nailre de Marie et eire formes par Marie a la ressemblance de Jesus Christ, que nous
soyons comme avec Jesus Christ d'autres Jesus, Fils de Marie281 •
Impossible de realiser cette vocation sans nous laisser former, sous l'action sanctifiante de !'Esprit, par l'activite maternelle de Marie, la Mere meme de Jesus. Ainsi
Marie {era en quelque sorte l'education religieuse de chacun des siens282 • Sur ce sujet les
textes du P. Chaminade abondent. Tout ce que porte Mar:ie dans son sein ne peut eire
que Jesus Christ meme, on ne peut vivre que de la vie de Jesus Christ. Les chretiens sont
les membres du Corps mystique de Jesus Christ, ils ne font qu'un seul Jesus Christ, et
l'on peut dire de chaque Chretien: 'il est ne de la Vierge Marie'. Or, quel puissant moyen
de parvenir a la ressemblance de Jesus Christ que d'avoir pour Mere la Mere meme de
Jesus Christ /283
Tout est dit. Et !'attitude pratique essentielle est celle-ci: Nous ecouterons toujours
la .Sainte Viergequi ne cesse de nous recommander de {aire tout ce que Jesus nous dira 284 •
.

.

Par la cooperation humaine
La saintete chretienrie est aussi, sous la dependance de !'Esprit Saint et en union
avec Marie, ouvrage de l'homme. Cette cooperation humaine s'exprime par la foi du
creur et la docilite a l'Esprit Saint.
La foi du creur
La foi du cre'ur qui englobe la charite et !'esperance, reste une disposition de base
pour totite vie ~pirituelle285 • Cependant une place plus imporfante reviendra a la
charite envers le prochain, dans la visee de la conformite au Christ, car l'amour pour
les hommes a sauver a ete en Jesus un des motifs memes de l'Incarnation.
Des apres I' entree au noviciat, le P. Chaininade veut que l'on fasse mediter le 12"
article du Symbole, je crois en la vie eternelle. Car lajoie de la vie eternelle do it se graver
profondement dans tous ceux qui entrent dans cette sainte milice. Que de combats ils
auront a soutenir! L'important est de regarder la finallte de la vie religieuse des le
debut, ce qui n'empeche pas de presenter en meme temps le centuple de cette vie, la
ressemblance et l'union a Jesus Christ et leur merveilleuse suite, mais surtout la couronne
d'immortalite, la vie elernelle286 •
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Le Maitre des novices doit suivre la progression de la foi des novices, orienter leurs
meditations et faire en sorte qu'ils {assent des actes de foi sur ces verites. Comment
juger de leurs progres? S'jls ecoutent parter avec plaisir, s'ils prennent du courage et
s'ils ne redoutent pas les lois de Jesus Christ sur le combat spirituel, alors la foi fait son
effet et les ftmes s'ouvrent a !'Esprit de Dieu 287 •
Le Manuel de direction, precise dans le 3" principe: Un ·directeur ne do it attendre
aucun succes de ses trauaux qu'autant qu'il sera attenti{ a epurer et a {aire croitre la foi
dans ses eleves, puis ales {aire agir en esprit de {oi. L'Esprit de Jesus Christ n'opere en
nous notre con{ormite a ce divin Modele, qu'a proportion que nous avons plus de {oi 288 •
La tftche des formateurs y est clairement indiquee : epurer la {oi, {aire croitre dans la
{oi, {aire agir par la {oi 289 • Ces demarches restent essentielles, car, selon le Concile de
Trente, sou vent cite par le P. Chaminade, la {oi est le commencement, le {ondement et la
racine de louie justification, c'est-a-dire de toute saintete, surtout de celle qui se veut
conformite a Jesus Christ.
La docilite a !'Esprit Saint
·Le 4" principe290 a ete ecrit pour regler en quel sens et comment l'ouvrage de l'homme
doit etre dirige pour correspondre a celui de !'Esprit. Le formateur doit savoir discerner les progres des operations de l'Esprit ae Jesus Christ et cela depuis le commencement
de ['education religieuse de chacun; il doit aussi {aire cooperei la personne a c~tte
action divine de I' Esprit qui souffle ou il veut; il doit en{in animer et encourager car le
chemin est iong et le tentateur est la pour decourager ceux qui se sont engages a la
'
suite du Christ291 •
Puis le texte de ce 4" principe decrit la progression normale de !'action de !'Esprit
Saint dans le creur 'des baptises. Le Saint Esprit, ou ['Esprit de Jesus Christ comme
esprit de verite, commencera interieurement par la {oi de nous decouvrir la {aussete et le
mensonge de louie creature et de tout ce qui n'est pas Dieu. Il nous le {era mepriser,
comme le rien. au pres de ce Tout"si grand,' si magni{ique et si admirable: Il no us en
donnera degout; et par ce degout, no us ·en degageant entierement, il no us portera a Dieu
avec ardeur, et nous !mira a lui si intimement qu'il nous {era tous un avec lui, et nous
consommera par{aitement en ressemblance de J~slis Christ consomme en SOf! Pere292 •
'

'

.

287

D. II. 84-85.
D. II. 422.
289 Cf. D. II. 423-426.
290 D. II. 427-428.
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Le role de tout formateur est done ici de ne presenter que ce qui sera propre it.
encouragef293 • Toujours cet optimisme du P. Chaminade qui savait si bien allier les
exigences de !'amour du Christ et la patiente bonte qui rejoint chacun sur son chemin
personnel.

Sacremenls el conformile au Christ
Si l'union au Christ est l'reuvre de l'Esprit, c'est par les sacrements de l'Eglise
qu'elle se realise concretement dans le creur des humains. Car les sacrements sonl

comme les veines elles canaux qui porlenlle sang, ['esprit ella vie de Jesus Christ dans
chaque membre, pour le mellre en elal de faire ses fonclions parliculieres dans l'Eglise,
Corps du Christ294 •
Le bapteme
Le bapteme est, avec l'eucharistie, le sacrement le plus important dans la vie
spirituelle selon le P. Chaminade295 • Par ce sacrement, l'etre humain, touche par le
peche originel, rec;oit le Saint Esprit qui est venu en lui pour eire le principe de ses
acles296 • Ce don divin est a l' origine de toute vie selon Jesus Christ et done de la mort
de l'etre de peche en nous.
En plus positif, le bapteme el la foi font commencer en no us la vie de Jesus Christ, et
c'esl par lit. que nous sommes comme con{:us du Saint Esprit; mais nous devons, coinme le
Sauveur, nailre de la Vierge Marie297 • Dans le bapteme, tousles acteurs de la saintete
chretienne agissent ensemble et, a partir de cette nouvelle naissance, le chretien peut
compter chaque jour sur !'action conjuguee de !'Esprit et de Marie dans l'Eglise,
Corps du Christ.
L' eucharistie
Par ce sacrement le chretien communie au mystere pascal de la mort et de la
resurrection de son Seigneur. Le mystere central du Sauveur est rendu present dans
l'Eglise et c'esl par Ia communion it. Jesus Christ, comme viclime immotee sur la croix,

qu'arrivent lous les changements si miraculeux qui se produisenl dans les ames chreliennes; mais c'esl toujours la foi qui fail que no us no us nourrissons de la chair sacree de
Jesus Christel de son precieux sang, que notre vie devienlla vie de Jesus Chris~8 • Par
293 D. II. 428.
294 D. II. 157.
295 D. II. 153.
296 D. II. 448; Cf. 418.
297 D. II. 337; Cf. 482.
298 LC. V. 1269, p. 34?-344, lettre
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la reception du corps nature[ de Jesus Christ, nous devenons les membres de son Corps
mystique d'une maniere plus excellente que par aucun autre sacrement, car l'eucharistie
est une extension de l'Incarnation 299 •

0RAISON ET CONFORMITE AU CHRIST

Il faudra attendre 1840 pour avoir comme une synthese definitive de l'oraison
chaminadienne en un texte intitule: Methode d'oraison sur le Symbole300 • Ce traite fut
redige par le secretaire du P. Chaminade a cette epoque, le P. Narcisse Roussel301 • Le
P. Raymond Halter, l'editeur des Ecrils d'oraison, n'a pas peur d'affirmer au sujet de
ce texte: Il semble qu'enfin M. Chaminade soil arrive a son but en faisant sortir l'oraison de la meditation du Symbole des apolres. De ce point de vue la Methode d'oraison sur
le Symbole est le sommet de la pensee de M. Chaminade sur l'orai~on 302 •
Ce texte presente et developpe en effet toutes les demarches essentielles de l' oraison
de foi. Son but est de connaitre, d'aimer et de glorifier Dieu ainsi que de se connaitre
soi-meme. Le moyen de cette connaissance est la foi qui purifie le creur et l'ouvre a
l'Esprit Saint303 • Puis le Fondateur decrit la maniere de mediter le Credo, car celui qui
veut enlrer dans les voies de l'oraison doit commencer par l'oraison mixte sur le Symbole
des apotres304 •
Pareille oraison ne peut s'affermir que grace a certaines dispositions: la vie en la
presence de Dieu ;305 l'union a Marie notre Mere sans qui il m'est impossible de faire
oraison (... ) car nul ne connait le Fils que la Mere et l'Eglise a laquelle:elle l'a revele ; 306
enfin l'union a Jesus Christ, le mectiateur de religion, car qui sommes-nous, pour
pretendre aller a Dieu par une aut~e voie que celle de Jesus Christ /307
•
Mais c'est dans une lettre de direction spirituelle que le P. Chaminade s'exprime le
plus clairement sur le role du Christ dans cette oraison et sur la maniere de la faire
pour devenir conforme a Jesus Christ. Tout part d'une affirmation globale: tous les
articles de notre foi, toutes les yerites revelees se rapportent a celle doni saint Pierre fit
profession: 'Tu es le Christ, le Fils du Dieu vivant'.· Puis, ayant reconnu qu'en Jesus
D. II. 152; Cf. 151-152.
..
301 Voir sur lui et sur son activite de secretaire, ARMBRUSTER, J.-B., L'elal religieux marianisle,
p.48.
302 EO. p. 475.
303 EO. 511-533.
304 EO. 538; pour le developpement de cette partie de Ia methode, voir les n• 538-559.
305 EO. 560-573.
.
306 EO. 578.
307 EO. 580.
. 299

. soo EO. 511-584.

515

JEAN-BAPTISTE ARMBRUSTER

Christ nous avons d'immenses tresors d'humilite, de patience et de toutes les yertus,
nous nous unissons a Jesus Christ par la foi que nous avons en lui; nous puisons dans
ses tresors avec cette foi, puisque ces tresors sont a nous et nous nous les appliquons308 •
Oraison et communion eucharistique se comph~tent done admirablement, comme le
Fondateur l'exprime dans cette meme l~ttre qu'il conclut; J e desire, mon cher Fils,
que vous puissiez voir dans ce petit abrege la pratique generate de la foi dans le cours
ordinaire de la vie, et specialement dans l'oraison, qui est le pivot sur lequel roule louie la
vie chretienne et religieuse309 •

EN CONCLUSION

Sans la foi comme fondement et la charite comme perfection, la vie spirituelle ne
peut se developper ni s'epanouir. · Et sans !'esperance de l'accomplissement dans le
Christ glorieux, impossible de tenir dans la voiE! etroite en laquelle !'Esprit de Jesus
Christ veut entrainer tout chretien.
Les vertus theologales tissent aussi les liens entre les membres du Corps ecclesial du
Christ car tous les membres de ce Corps ne participent aux merites des autres membres
qu'a p~-oportion de leur foi, de leur charite et de l'union qu'ils ont avec Jesus Christ,
comme dans une societe ou l'on fait de grands profits; ceux qui ont plus mis dans la
societe en retirent des fruits plus abondants310 •
Les vertus theologales ont enfin un grand role a jouer dans la vie de conformite a
Jesus Christ. Avec !'Esprit Sai.nt et les sacrements, la foi, la charite et !'esperance
ainsi que-la parole de Dieu, contribuent a !'union entre le Christ Tete et son Corps
Eglise. C'est de Jesus Christ que nous recevons ces vertus; il nous les donne afin .que
nous allions a lui, que nous demeurions en lui et qu'il demeure en nous311 •
En contemplant le mystere du Verbe fait chair, le Fondateur, vers la fin de sa vie,
decouvre avec admiration que Marie, au moment de l'Incarnation, ful associee a la
fecondite eternelle du Pere, par sa vive foi animee d'une charite incoricevable, et engendra
l'Humanite doni se revetait son adorable Fils. C'est aussi la foi qui nous fait concevoir
J e~us Christ en no us-memes: 'Par la foi le Christ habite en vos cmurs' (Ephesiens
3,17) ... 'Illeur donna le pouvoir de devenir fils de Dieu' (Jean 1,12). Tousles tresors
de la Divinite SOf!-l reduits, en Marie, a la foi doni elle ful animee: elle devint en elle une
plenitude de graces, une source de vie. Comme Marie con~ut par sa foi Jesus Christ dans
LC. V, 1269, p. 342-343, a un religieux de Ia Societe de Marie, date probable, 1842.
Ibid., p. 344.
3t0 D. II. 168.
311 Cf. Jean 15, 4; D. II. 158.
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l'ordre naturel, nous pouvons le concevoir ires reellement par notre foi dans l'ordre spirituez312.
Une fois encore, a travers ce texte, nous saisissons le murissement du charisme
marial du P. Chaminade. Desormais Incarnation, foi de Marie et conformite au
Christ present et agissant en nous sont intimement unis. Deja lors de la retraite de
1818, le Fondateur presentait a ses religieux la lumiere de la foi _qui penetre dans nos
ames et y fait habiter le Verbe de Dieu fait chair. Aussi, par la foi notre esprit eclaire

ne pense plus que comme Jesus Christ: c'est Jesus Christ qui s'est uni a notre esprit.
Notre cceur anime ne sent plus et n 'aime plus que comme Jesus Christ: c'est Jesus Christ
qui s'est uni anotre cceur. Notre volonte dirigee n'agit plus que comme Jesus Christ: c'est
Jesus Christ qui s'est uni anotre volonte. Ainsi l'homme nouveau s'est forme en nous313 .
N'est-ce pas tout le but de la vie spirituelle selon le P. Chaminade?
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LC. V. 1271, p. 348-349, au P. Perrodin, Ie 1.03.1843; le

m~me

texte dans EM,II. 116.

EO. 210.

517

